
ANNONCES, corps 8
Du Canton, la ligne o.îo ; l~ Insertion mi-

nimum o.5o. Tardif» 0.40 1* ligne; avis
mortuaires o.ao; dito ex-canton o.3o.

Suisse tt étranger, la ligne o.ao; 1" inser-
tion minimum i fr. Le samedi, annonces
commerciales: o.a5 la ligne: min. t.-S.

Héclames, o.5o la ligne, min. a.5o. Suisse
et étranger, le samedi, 0.60 ; min. 3 tir.

Demander le tarif complet. — Le journal se réserve de
retarder ou d'avancer l'Insertion d'annonces dont le

r contenu n'est pas Hé k une date. «

k ABONNEMENTS
I an 6 mois 3 mois

En ville, par porteuse 9.— 4-5o a.a5
» par la poste «o.— 5.— a.5o

Hors de ville frai .0 ;o.— 5.— a.5o
Etranger (Unionpo -(aJe) 26.— i3.— 6.5o
Abonnement payé par chèque postal sans frais.

à Abonnements de villégiature.
Changement d'adresse, 5o centime*.

Bureau : Temp le-Neuf , JV" /
( f ants au numéro aux kiosques, gares, dép ôts, tte. ,m. . ' ~ -

mms\_t__mÊHt*t\W

___ &̂-***__&&'__WfAv __ sr̂  ___%*_*_¥ ______\t_\_r À * m _\_w _______ * _ *_*S_W J__ ___ *w____7^^^^^̂t^̂ *_>mam *^_J*\__f _w ŷ *_ /̂/_ls <rr —et**_uV *_ *¥  MDLTVW JQ* W JOrWr iuQW lanS-tf JBn jOnWj^^W_^^^L-^^_t ̂ ^
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.HERMANN PmFAFF, BIJOUTIER
REPRÉSENTANT

Place Purry « « NEUCHA TEL
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g Chauffage central - Potagers - Calorifères i
§ g EJ PRÉBANDIER & FI LS „ I

I m m  
CONSTRUCTEURS "'"

' 
'

NEUCHATEL,•* fîENENS ' -*> GENÈVE - PONTARLIER 1
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Mè̂ IéI
pour Dames ,

et pour Messieurs i j
(Costumes, Linges,

Savons, Eponges, eto.) tefj

AU MAGASIN H

SiOj -PEÏÏfPIEBM jSPÉCIALITÉ DE GANTS
Antilope - Chamois - Suède - Chevreau - Soie - Fil - Coton
Gants militaires • Gants de vix et tannés ponr équltation

Grand assortiment de BAS de m, soie et coton , tontes, nuances
CHAUSSETTES pour entants, en 111 noir, blanc et cuir

Fournitures générales ponr tons les ouvrages de dames
TAPISSERIES :: DENTELLES

O irOWlIAT) Temple-Neuf 15¦ -»W_MJE_ _EM_f Téléphone 11.91
-

«¦¦¦¦___B_M-B_«_na_a-___-_M___M_M_

Le linge de corps et de maison
est lavé et repassé

aveo le plus grand soin par la

G. B. N.
Service à domicile — Téléphone 1005

Orande Blanchisserie Neuohateloise
S. GONARD & C1*, MONRUZ-NEUCHATEL

_»_--H_fl-_-nHBR__H__---»-H_-.-H_-aB

Martin LUTHER, opticien, Nenchâtel
s ~̂" "***ssvPlaoe Purry J  ̂ N̂.

( Lunetterie T^
*
W WP j

PINOU-NEZ et IsUNETTJBS en TOUS «EWRES
Verres pour toutes les vues. Jumelles. Baromètres. Thermomètres.

Exécution rapide de toute ordonnance de MM. les ûculistpa-

a ess-a-c-asa ea _____________ B

La Brasserie Muller
NEUCHATEL

recommande aux amateurs de

BIÈRE BRUN E sa

SpêciaiitéHunchener S
garantie pnr niait et houblon §B

Livraison à domicile à partir de 12 bouteilles Ê
===== TÉLÉPHONE 127 —«¦ JJ

REUTTER & DUBOIS
MUSéE: 4.

Anthracites anglais et autres*
Cokes de la JKuîuv

Cokes de gaz.
JBoulets « Spar »»

Briquettes « Union »;
Houilles pour potagers.

lfWIW -WIM',H. ¦Illll IIW,«_U1JH'l«E-Bg»_ar-«

Maison A. Irierscli
Bue du Seyon - Bue de l'Hôpital

Outils de Jardin - Quincaillerie
Tuyaux d'arrosage

Arrosoirs
Grillages

Fil de fer
Télép hone 3.34 Brouettes

Potager
très économique.

tlêpamtion de potagers
Séparations en tous genres

Se recommando,
¦S. Metzger, atelier, EVole 841. (

Téléphone 1035. I

Cartes de visite en tous genres '
à r Imprimer!, dr n Journal [

; KUFFER & SCOTT j
! PLACB NUMA DROZ S

mmmm * 
|

| Lingerie d'occasion j
| à très bas prix i
•••«•••••••• ©••••••••G

H. BAILLOD
4 - Bassin - 4

NEUCHA TEL

La laveuse américaine

Prix : Fr. 9.—
a *¦_¦¦ . i

. H Parapluies jj
il Ombrelles II
îi Cannes ij
|J Reconvrage. - Rôparations \\
]| £anfranchi_ Clej|
; \ 5, RUE DU SEYON j \

[ o NEUCHATEL o
ï -^^*.**.*.*.*.*.*.*.*.*.*.*.*.*. *. .* *

DARDEL & PERROSET
Seyon 5 a - Neuchâtel

Arrosoir à pomme démontable
/ fè*__. »*____»_.

___-— **. f ln ^u%- /Amx -̂Ck f/m_n Ml- k̂
f c 'vA _aï M"»"--- » -~—^td&'VWr \*\m*W " Uj -"y <^^^\

ce dont Ĉv 1 mil
vous avez ^̂ \| W/f
besoin pour Ĵ \W
vos jardins, Q  ̂ jj iP

!¦ ' * ¦ . mTonrfoe malaxée
La pins avantageuse
La pins agréable à manipuler
Celle qni produit le plus de calorique
Celle qni s'entasse le mieux dans les bauches
Celle qui produit le moins de cendres

En vente pour:
Nenchâtel et environs Haefliger & Kaeser, Neuch&tel
Chaux-de-Fonds et environs D. C'happuis, Chaux-de-Fonds

Â. Jeanrichard, »
Le locle et environs Reutter & Dubois, Le Locle
Corcelles-Peseux et environs E. Jnnod, Corcelles
Les Ponts et environs F. Itoulet-Porrin, Les Fonts
Val-de-'l'ravers F. Ronlet-Perrin, » »
Vallon de Saint-Imier A. Oostely, Saint-Imier

GUYE-ROSSELET
8 - Treille - 8

—— .——*-

SPÉCIALITÉ éÉÊÈÈÊÈÊL

I \*r \ *—W _ W\Pour Enfants . . , 2.25 \ T\ \ Ĥ - Mm ïmi l  k U !̂ffi*° _̂>8_'fl_W_B5a-fl

Pour Hommes . . . 3.30 / llk\///Illl vlllro

Chaque pièce garantie \_ Jyd T̂~j * J $ ~  J

Immense choix dans fous les prix
RÉPARATIONS -:- RECQUVRAQES

A 6, PLACE-D'A RM ES. 3 ®

1 Linoléums et TéS cir.es 1
W Milieux de salon — Descentes do Ut W
@ Tapis à la pièoe en tous genres A
Jfo Tapis de table et Couvertures X
A Rideaux et Stores J.

>®»«ao©©©o©o®®®©®9«oœo
; Ci_arasigiai,eis f

ii C. BERNARD f! Rue du BASSIN S

i MAGASIN !
| toujours très bien assorti ©

f i dans •
, les meilleurs genres •

! CHAUSSURES FIIVES i1 ' 9t > pour
i i dames, messieurs, fillettes et garçons %
9 Escompte 6 0/0 ©
© Se recommande, S
| C. BERNARD. {
¦©©©¦>©¦>©¦©©»©»©••©©

AU LOUVRE
Très grand choix de

NOUVEAUTÉS
pour Blouses, Jupes
Robes et Costumes

SOIERIES
pour Blouses et Robes

EoÊctions»niesiire
Bonne coupe , prix avantageux

DEUIL en 48 heures
Voir vitrines

Rues du Trésor et Seyon
Se recommande,

Maison KELLER-GYGER.

IMMEUBLES

A VENDRE
eu à louer en ville, une jolie

petite maison
tien située, de 9 pièces, meublées
ou non, avec Jardin fruitier et
basse-cour. S'adresser à H. Mar-
the, gérant, Concert l.

ENCHÈRES
Enchères publiques
L'office des poursuites vendra

par voie d'enchères publiques,
le Jeudi S août 1915, à 3 h. après
midi, au Vauseyon (Parcs IM)
les objets suivants :

3 chars à pont, 2 chars de fo-
rêt avec outillage, cordes et chaî-
nes usagées, et d'autres objets
dont on supprime le détail.

La vente définitive se fera au
comptant conformément à la
loi.

Office des Poursuites :
Le Préposé,

F. JACOT.
aa—¦mamm______________MMwmMaig

A VENDRE _

Chevaux
À vendre 4 bons chevaux de 5

â 6 ans. S'adresser La Joliette,
Parcs 63. Téléphone 3.90.

ENGES
À vendre, à bas prix, aux Prés

«. Enges, quelques cents

fagots secs
de coudrier, par lots de 200. S'a-
dresser au fermier. 

. Â vendre
2 bateaux

à 2 rameurs avec voile. S'adres-
ser à Edgar Borel, constructeur,
Saint-Biaise. 

On offre à vendre un

bon cheval
pour la voiture et la selle, à' la
même adresse un

joli break
usagé, mais en bon état d'entre-
tien. Demander l'adresse du No
321 au bureau de la Feuile d'A-
yis. 

Caisse enregistreuse
« National » presque neuve, â
vendre. — S'adresser à l'Agence
commerciale Maurice Speiser,
Terreaux 2. 

Cols brodés
sont donnés par fabricant

en dépôt
aussi à de petits magasins, (con-
tre caution ou références). Ecrire
BOUS C. B. 297 au bureau de la
Feuille d'Avis. 

REMY
Nouveau choix

de

Bretelles et jarretières :

S__J_ HERZ0G
Angle rues du Seyon - Hôpital

NEUCHATEL

Soie quadrillée
et soie

Foulard à pois
HAUTE iÔDYÊAOTÊ I

¦ '¦ ' ¦ ¦ .i -M ¦ »¦ m.,

tf évraïgiea
Inf luent *

Migraines
Maux de tête

CACHETS
antinôvralglques

MATHEY
Soulagement Immédiat et promft

te guérison, la boite 1 fr. 60
dans toutes les pharmaoies.

Dépôts à Nouohûtel l
Bauler , Bourgeois, Donner. Jor-

dan, Tripet et Wildhaber,

j_n vente, a prix réduits,
aux numéros de manne-
quins, les patrons de:

Jaquettes,
jnpes,
blouses,
robes fillettes,
robes garçonnets.

.. .oration du 20 % des patron '
sur mesure.

i M*6 CAVERSASI, prof, i

H. BAILLOD
4 - Bassin - 4

NEUCHATEL

I 

RELIURES i
REGISTRES I

CLASSEURS j

i A. BESSON
n 4, rue.Purryi 4
E lŒUCHATEL <- Wone 5.39 i
"—— ¦—— ¦¦¦ ¦¦¦¦¦ ¦¦

Cycles et Motocycles
frank JKargot & Bornand

TEMPLE-NEUF 6

1BS5'" Les meilleures marques tSKS

« Cosmos » , « Peugeot »

« Motosacoche », « Hotorfire »
et Moser

à deux vitesses et débrayage

Machine» d'occasion

Les rhumatismes
et névralgies

sont immédiatement soulagés ê
guéris par la

Friction UW
remède domesti que d'une grande
efficacité, qui guérit aussi les!
lumbago, migraine, maux de tête,'

rage de dents, eto.

lie flacon : 1 fr. 50
dans toutes les pharmacies

A VENDRE
faute d'emploi, un magnifique
piano cordes croisées, à l'état de.
neuf , prix très avantageux, ainsi
qu'un appareil photographique
et accessoires à bas prix. De-
mander l'adresse du No 325 au
bureau de la Feuille d'Avis.

Magasin Ernest Morthier
Pruneaux sans noyaux AH pays

à 80 cent, la livre

PRUNEAUX DE BORDEAUX
et de Californie

j

depuis 55 centimes la livre

Abricots évaporés de CalîIorniD
à fr. 1.20 la livre

Peclies évaporées de Californie
à fr. 0.90 et 4.— la livre

Demandes à acheter
On demande à acheter d'occa.

sion
une grande baignoire

en bon état S'adresser à Frit»
Feissly, La Coudro.

On cherche à acheter une

presse à friction
Offres avec tous les détails

nécessaires sous chiffre Z. M.
3562 à l'agence Rudolf Mosse,
Zurich, Limmatquai 34. Zà 8849

PRESSANT ,
J'achèterais 2 ou 3
tours mécaniciens

à fileter, hauteur de pointe de
10 à 15 cm. Falre offres à Ernest
Lebet, Buttes. — Payement au
comptant 

AVIS DIVERS (
Bateau-Salon « Yverdon »

Jeudi 5 août 1915
si le temps est favorable et aveo

nn minimum de 60 personnes I

PROMENADE I
â <

lllSii-Pfei
ALLER

Départ de Neuchâtel . £ h. -r s.
Passage à St-Blaise . 2 h. ft

» au Landeron. 3 h. —
* à Neuveville. 3 h. 10
> à Gléresse . 3 h. 25

Arrivée a l'Ile . . . 3 h. 45
RETOUR

Départ de l'Ile . . . 5 h. 80 s.
i à Gléresse . 5 h. 45
> à Neuveville. 6 h. —
» au Landeron 6 h. 10
> à St-Blaise . 6 h. 55

Arrivée à Neuchâtel. 7 h. 16

PRIX DES PLACES
(aller et retour)

De Nenchâtel et Saint-
Biaise à l'Ile . . . Fr. i.—

Du Landeron et Neuve-
ville à l'Ile . . . .  » 0.70,
Les enfants au-dessous de lt

ans paient demi-place.
Sooiété de Navigation.

RESTAURANT de
la PROMENAD E

Ce soir
CONCERT

par

l'ORGHESTRE
LE0NESS1!

THON italien
a / U centimes

fa botte de 220 grammes

ls Magasin de Comestibles
SEINET FILS

8-8, Rue dos Epanoheurs, 6-8
Téléphone 71

mmmmmmm, mmmaa*mm0

Baume S* -Jacques
de CTRAU TMANN , pharmacien, BALg

+ 
• Marque déposée en tous paye - _a_
Prix : 1 fr. 85 en Suisse T

Remède excellent et inoffensif ,
pour la guérison de toutes les
plaies anciennes ou nouvelles Ij
ulcérations, hrûlnrea,
variées, pieds ouverts*hémorrhoIdes,coupure*»j
éruptions, eczémas, dar4
très, etc. Oe produit pharma-
ceutique se recommande de
lui-même et se trouve dans
toutes les pharmacies. Dépôt
Sénéral : Pharmacie St-
Jacques, Baie. Neuohâtel:

Pharmacie Bourgeois et toutes les
autres; Boudry : Pharmaoie Chapuis,

RE?^
Pantalons flanelle

blanc-gris

Il n 'est pas de bonne friture
de Poissons et de Pommes de
terre, de bonne Salade ou Mayon-
naise sans

L'HUILE

„ tes Gourmets "
la plus neutre, la plus agréable,

la plus digestive de toutes
a fr. 1.70 le litre

An magasin de comestibles
SEINET FILS

6-8, rue des Epanoheurs
Téléphone 7f c.o.

Pour faire de là place, à ven-
dre bon marché quelques

tonneaux
bien avinés, de 100 hectolitres à
10 hectolitres. E. Wullimann fils,
GranKes (Soleurs*. |



rAVIS
foote demande d'adresse d une
annonce doit être accompagnée
d'un timbre-poste pour la ré-
ponse ; sinon celle-ci sera ex-
_Q pédiée non aff ranchie .  QD

Administration
de la

Feuillo d'Avis de Neuchâtel

g A LOUER
A louer, pour le ler septembre

1915, rue des Terreaux No 5, au
rez-de-chaussée, un petit loge-
ment de 2 chambres, cuisine,
cave et galetas. S'adresser à M.
Jacot-Guillarmod, à St-Blaise.

A louer, pour 15 octobre, à
Colombier, belle propriété avec
vue superbe,

VILLA
meublée à volonté, 15 pièces, tout
confort moderne, beau jardin
ombragé. Conditions favorables.
S'adresser pour renseignements
sous chiffre W. Z. 123, poste res-
tante, Colombier. 

A louer, avenue de la Gare 3,
logement de 3 chambres, et rue
des Moulins, 3 petits logements.
S'adresser avenue de la Gare 3,
ler étage.

Aux Parcs
tout de suite, logement au so-
leil, de 3 pièces, cuisine et dé-
pendances, avec portion de jar-
din. Electricité. — S'adresser à
Henri Marthe, agent de la So-
ciété industrielle et commerciale,
Concert 4. c. o.

Ecluse (Gor). A louer, ponr le
24 décembre, logement de deux
chambres et dépendances. —
Etnde Ph. Dnbied, notaire.

CORCELLES
immeuble Coursi, à louer appar-
tements de 3 et 2 chambres. —
Prix 30 et 15 fr. — S'adresser au
magasin. c.o.

A louer, pour le ler septem-
bre, un beau

LOGEMENT
de 3 pièces et dépendances, bal-
con, eau, gaz, électricité, buan-
derie, jardin avec arbres frui-
tiers en rapport. Loyer 520 fr.
S'adresser rue de Neuchâtel 35,
Peseux.

A la même adresse on offre à
vendre un solide

, char a bras
: Peseux, à louer joli appartement ,
4 chambres et dépendances, jardin.
Etude Brauen, notaire , Neuchâtel.

Peseux
Centre du village, 3 chambres,

butes dépendances, pour ler no-
vembre. S'adresser No 33, au
2me. H 1378 N çMJ.

Pour cause de départ , à louer ,
Evole, beau logement , 4 chambres,
balcon ; entrée à convenir. Etude
Brauen, notaire.

Saint-Biaise
t A louer deux logements de 6
et 8 chambres, jardin, électricité.
S'adresser Etude Dr Eug. Pia-
get, notaire, à Saint-Biaise.

CORCELLES
A louer, pour le ler octobre,

un logement de 4 chambres et
toutes dépendances, eau, gaz,
électricité. — S'adresser chez L.
Cand, Corcelles. 

A louer, présentement,
•rue de la Serre, nn ap-
partement bien exposé
Ae 6 chambres et dépen-
dances, bains, jardin.

I S'adresser à M. Jules Morel,
[Serre 3.
: A loner tont de snite logement
lie une chambre et cuisine, an
centre de la ville. — 20 fr. par
mois. S'adresser au bureau de

IC E. Bovet, Neuchfttel. 
i A loner, pour 15 août ou épo-
j ïpie à convenir, joli petit appar-
tement meublé (linge de table,
batterie de cuisine, etc.) ; 4 ou 5
pièces, cuisine et dépendances.
Jouissance d'un jardin. S'adres-
Ber à M. J. Lavanchy, professeur,
Maladlère 3.

.'¦rai du niiiliï
L» FEUILLETON DE LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
11—m i - ¦-¦¦—m - ' 'i "i -a—MWgB-a-sai-mm "i_r nfirrr^mapi

AUGUSTE GEOFFROY

Mais larvaht qu'elle y soit [parvenue, le calvaire
«3e lia lande, le oaivaire para pied duquel Mme de
iViergy et Edith ont regardé partir les vo^a-
igeurs, les ont snivis tant q>ue teuns pauvres yenix
embrumés paT les iarmfes IWaient pn, oe oai-
rvaire de Pikranaër devient lui-même distinct.

Et, am pied de la oroix çpi'ont moisie, rongée
les vents, les pluies de tant d'années, &u pied de
ces bras noirs qni tranchent soir le ciel gris de
iBretagne, il y a deux femmes dehout, deux, ton-
-jauiB deux, comme &u jour dn départ.

— Mon père, mon père, c'est Edith et o'ent
imiamian ! s'éorie Jean.

— Oui, oui, mon Jean , c'est votre mère, c'est
auissi votre fiancée, c'est encore ma fille et anssi
'mon amie de toujours, je l'espère, Madame Sa-
bine. Voyez, elles agitent nn voile, on plutôt
l'une agite un voile .pendant qne l'antre reste
agenouillée.

— Il n'y a point de voile, père, il y a la1 coiffe
¦bretonne d'Edith, oe papillon blanc qui me sert
de signe de ralliement depuis longtemps, allez !
Edith a pu se mettre debout, et ma mère n'en a
point eu la force ; l'une nous salue, nous appelle,
et l'antre remercie le bon Dieu.

Des houroahs l'interrompirent dama ses expli-

Beproduction autorisée pour tous les Journaux
ayant un traité avec la Société des Gens de Lettres.

cations.
Ces hoTBraiaihBj c'étaient les matelots de W* Y-

vonned_ariie » qni l'es poussaient jusqu'à s'égo-
siller pouir fête* le iwbouir herareiux de leur pa-
tron.

Voici qne Le Bras et Jeato paissent «ur le vierttx
bateau de pêche et qu'ils rentrent dans le port
de Plounaër.

Mais _h ne eWrêtent point.
Ils ne gramisBent pas non ptas ce sentier en <do-

l&maçon qui tant die suite Oies mènerait à 1» tex-
raisse de l'habitation , BOUS le cher vienix 'toit.

Non.
Ils ont pris Uihe souffce pfhiis inclinée, la route de

tons lies pécheurs, ponte qni mène à travers la
lande jusqu'au calvaire, à quelques centaines de
mètres plus loin, sur la droite.

Les deux femmes les y attendent toujours.
Edith, parce qu'elle n'a point voulu quitter

cet endroit qni lui rappelle tant de souvenirs
<ihens à son coeur d'eanfant rêveuse et aimante,
oair o'était là que sa mère la conduisait pouir
joneT, c'était la que le vieux recteur, son maître,
récitait le bréviaire pendant qu'elle étudiait,
c'est 14 qu'elle est vemue se réfugier quand ele
a senti qn'elle avait le cœur malade de l'absent,
Jean, et qu'elle étouffait dans la maison.

Mme de Vergy, parce qu'elle n'a point pu.
La joie, trop intense, Irai a brisé les jambes ;

elle ne peut manxsher.
Enfin, voici les hommes qui accoutrent, essouf-

pflês, tout pâles.
Et, plus pâles encore, les deux femmes se dres-

sent, appuyées Ql'une oontre l'autre.
Es se retrouvent enfin, eux et elles, eux et

elles qui, tant de fois, avec un atroce déchire-
ment dn cœur, ont cru qu'ils ne se revenaient
jamais.

Et Le Bmz, qni sait, lui, toute l'espérance,
tout le réconfort , toute la joie qui lui sont ve-

nus des deux ctroix, tout à coup aperçues dans
les brumes glacées du Spitzberg, espérance, ré-
confort et j o i e  qui l'ont sauvé de Inii-même et lui
ont permis de sauveT Jean, Le Braz fait un grand
geste, qui montre la croix pdu oalrvaire, retrouvée
sous le ciel aimé dm pays natal.

— Remercions Dieu, d'abord, dit-il, d'un salut
obtenu contre toute espérance. Ah ! que nions y
irefvenons die loin, à ce-oaUvaire de la falaise 'bre-
tonne 1 - ¦ - .- ! , ~-

Et tous quatre ŝageniouililèrent «n face de la
mer qni avait emmené pnis ramené sains les
prendre les deux chers exilés, amx glas espacés
de la cloche qui aurait pu pleurer srar les aban-
données de Plounaër, que ceux qni revenaient
n'eussent point retrouvée®.

Puis Jean se précipita sur le sein de sa mère,
pendant que Le Braz seraait son Edith dans ees
ibnas.

Edith et Jean ne s'étaient encore rien dit.
Qu'allaient-ils faire ?
Mme de Vergy ne leur laissa pas une seconde

de pudique hésitation.
Elle s'était détachée de son fils, et prenant

Edith pair une main elle la poussa vers Jean en
disant :

— Mon fils embrassez votre femme I... Je
voua en chercherais en vain une plus parfaite,
une meilleure, une plus digne, je ne la trouve-
rais pas... "

Edith, non point rougissante, mais pâle
comme si elle allait mourir, vacilla sur ses jam-
bes, ses yeux se fermèrent.

Et ce ne fnt point le front qu'elle tendit an
mari que Irai donnait sa mère, mais que lui
avaient encore plus donné ses vertus, sa grâce, la
noblesse de ses sentiments, elle n'en eût point la
force.

Son bonheur était trop grand.
Elle avait vaincu !

Vaincu par elle-même, à elle toute seule, sans
lie eeoonrs de oe monceau d'or que son pauvre
père, redevenu, après vingt années, le pscaphan-
drieT des anciens jours par amour pour elle, de
même qu'il l'avait été autrefois par amour pour
ea femme, avait été lui chercher en dot dans l'O-
céan Glacial.

! Vaincu avant même de savoir s'il I© rappor-
tait, ce monceau d'or, si elle aillait pouivoir offrir
sa dot aux Vergy.

Elle tomba dans les bras que Jean avait ins-
tinctivement tendus pour la soutenir, et cacha sa
tête sur son éparale.

Son corps frémissait de la tête aux pieds.
Et le papillon blanc de la coiffe bretonne lui

formait une sorte de voile soras lequel elle dissi-
mulait un trouble 'allant jusqu'à l'évanouisse-
m'ent.

Et ce fut sur les dentelles de cette coiffe qui,
aperçue de loin aux retours à Plounaër, avait
fait 'battre son cœur et lui avait révélé qu'il ai-
mait, puis aussi nn peu sur les torsades de l'a-
bondante chevelure qui en débordait que le jeune
homme appuya ses lèvres.

Après, il la contempla pendant un instant.
Et, tout à coup, un cri monta à ses lèvres.

! — Mamam, maman, voyez donc comme Edith
vous ressemble !

La mère, à son tour, eut um tressaillement de
bonheur ineffable.

Elle avait vaincu, elle aussi.
Oe que son fils , son fils tant aimé, voyait sur-

tout dans la femme 'de ses rêves, c'était que oette
femme ressemblait à sa mère.

Mme de Vergy eut un sourire de joie et de
bonté.

— Elle est plus belle que je ne l'étais à son
âge, Jean, et elle a des qualités de cœur et d'es-
prit que je n'ai jamais eues, mon fila...

JEdith ne Imi laissa point achever son éloge.

Elle se détacha de son fiancé, releva sa tête,
et, d'rane de ses mains étendues, lui ferma ies là
vres.

Puis, se tournant vers Jean, elle 'dit :
— Vous ne pouviez me faire un plus beau

compliment, me caraser urne pins 'grande joie,
mon ami, que de me trouver quelques reflets de
oe qu'est votre incomparable maman. C'est elle
qui, pendant cette année d'angoisses terrible®,
m'a soufflé son âme, m'a appris oe que doit être
la femme vraiment femme, m'a w. peu pétrie àl
son image...

— Ne l'écoute pas trop, mon fils, c'est elle, au
contraire , qui m'a soutenue, réconfortée, soignée,
guérie, choyée ; elle a été mon bon ange, ù tu as
encore ta mère, c'est à elle que tu le dois... Moi
qui ai rêvé parfois de donner une sœur à mon
Jean, d'avoir une fille, mais je l'ai, eefctj fille,
et aussi parfaite, arasai tendre que j'aurais pu II
désirer dans mes rêves les plus ambitieux.

Les deux femmes avaient raison.
Par un phénomène physique et moral ami n est

pu rare, et que les gars les moins obseryj +eurs
constatent chez les vieux époux, par exemple,
qui se sont bien ^imés, Mme de Vergy et Edith
Le Braz venant de vivre pendant des mois cruels
une même vie d'émotions sons le même toit; dans
le même air, dans les bras l'une de l'amtre, avec,
chez l'une, la volonté intense de ressembler à ce
modèle de grande dame qu'était la mère de l'ai-
mé, et chez l'aratre la volonté égale de donner à
oet.2. si noble enfant dont le cœur de son fils
était malade, à laquelle il allait bien falloir le
céder, de lui donner d'elle-même, la maman, tout
ce qu'elle avait de meilleur, afin que chez l'é-
pouse il retrouvât tout oe dont l'avait fait profi-
ter la mère, cette vie commune et du cœur et des
sens avait fait qu'elles se ressemblaient.

(A suivre.)

CORCELLES
Beau logement à louer tout

de suite ou époque à convenir,
de 3 ou 4 chambres, situé au so-
leil , avec terrasse, eau, électri-
cité. S'adresser à C. Martin, rue
Principale, Peseux. 

Fahys. — A louer, pour le 24
septembre, un petit logement de
deux chambres, alcôve, cuisine
et toutes dépendances. Eau, gaz,
électricité, jardin. — S'adresser
Fahys 97, au ler. KO.'

A louer dès maintenant
an Prcbarrean,logement
moderne de 3 chambres.
50 f r. par mois. S'adres-
ser Etnde Favre et So-
guel, Bassin 14.

A Jouer, pour le «4 septemore,
appartement de deux chambres,
dépendances, cuisine, électricité,
vue Seyon et Moulins. S'adrea-
ser Moulins 20, 1er. 

A louer dès maintenant '
rne Pnrry, logement de
5 chambres. Prix 780 fr.
S'adresser Etade Favre
et Soguel, Bassin 14.

A LOUEE
pour époque à convenir, dans
quartier tranquille, logement ex-
posé au soleil , de 3 chambres,
cuisine et dépendances ; eau, gaz,
électricité, petite terrasse , sé-
choir. Demander l'adresse du No
311 au bureau de la Feuille d'A-
vis. 

Pour Noèl
ou plus tôt, logements, 3 cham-
bres et belles dépendances. —
S'adresser Evole 3, rez-de-chaus-
sée, après midi. 

A louer dès maintenant
rne de la Côte, logement
moderne de 4 chambres,
balcon, part de jardin.
Prix 750 fr. — S'adresser
Etude Favre et Soguel,
Bassin 14. 

Â loner dus maintenant :
Rue du Râteau : 2 chambres.

30 fr. par mois.
Au Petit-Pontarlier : 3 cham-

bres, jardin. 45 fr. par mois.
Faubourg du Lac : 2 chambres.

45 fr. par mois.
Louis Favre : 3 chambres. 35

francs par mois.
Rue Purry : 1 chambre. 20 fr.

par mois.
Ecluse : 3 chambres. 45 fr. par

mois.
Rue de la Place-d'Armes : 2

chambres. 40 fr. par mois.
S'adresser Etude Favre et So-

guel,, notaires, rue du Bassin 14.

A LOUER
pour le 34 septembre
villa de 11 chambres, con-
fort moderne; convien-
drait pour pensionnat.
S'adresser Etnde Favre
et Soguel, Bassin 14.

A louer, Parcs 75, petite mai-
son de 6 chambres et dépendan-
ces, lessiverie et petit jardin.
676 fr. par an. S'adresser Comba-
Borel 15, à M. Augustin Soguel.

A louer , rue Oratoire , logement
3 chambres, eau , gaz, électricité.
Fr. 550.—. Etude Brauen , notaire,
Hôpital 7. 

Appartement
â louer, de 4 chambres, pour le
24 septembre. Roch er 8, 2me.

A louer dès maintenant
dans une villa aux abords
de la ville logement mo-
derne de 5 chambres, vé-
randa, jardin, situation
magnifique. Prix lOOO
francs. S'adresser Etude
Favre et Soguel, notai-
res, Bassin 14.

Demandes à louer
Jeune ingénieur cher-

che, pour tout de suite,

belle chambre
avec bonne pension. —
Offres écrites sous chif-
fre J. 324 au bureau de
la Feuille d'Avis. 

$ux propriétaires
9c Vignes

On demande à loner vigne re-
constituée de 3 à 4000 m3 en une
ou plusieurs parcelles, si possi-
ble avec partie en pinot. Bail à
convenir.

Adresser les offres écrites avec
conditions, en indiquant l'âge de
la vigne, la taille employée et sa
situation, sous E. D. 323 au bu-
reau de la Feuille d'Avis.
mmae_________ usi mmt ires wmmmm.seeej M aumjmSMix

Ménage ayant un enfant, cher-
che une

chambre menblée
avec Cuisine. Ecrire prix et dé-
tails sous E. M. 312 au bureau de
la Feuille d'Avis.

OFFRES, _—_ f.
Pour une

JEUNE FILLE
de 16 ans, Suisse allemande, de
bonne santé, on demande une
place pour aider à la dame de la
maison ou auprès des enfants.
Petits gages. Offres à Mme Zûr-
rer, Sonnenbergstr. 77, Zurich.

On cherche, dans bonne fa-
mille de la Suisse française, au-
près de 1 à 2 enfants, place pour
une

JEUNE P1U.E
de 16 ans. Bon traitement pré-
féré à gros gages. S'adresser à
la famille Schmoker, Chalet
« Alpenruh » Beatenberg. 

PLACES
¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ BB

Avis aux j eunes filles
Avant d'accepter une place &

l'étranger, adressez-vous pour
renseignements gratuits au bu*
peau des Amies de la jeune fille,
rue St-Maurice 12, à Neuchâtel.

Pour la Suisse, on peut se ren-
seigner rue du Coq d'Inde 5.
¦¦¦ «¦¦¦ —¦M———

On demande pour entrer tout
de suite une

bonne à tont faire
propre, active, sachant cuire et
avant déjà du service. Bonnes ré-
férences demandées. S'adresser à
Mme G. Cottier, Môtiers (Val-de-
Travers). 

Petit ménage neuchâtelois, à
la campagne, demande

VOLONTAIRE
qui aiderait aux travaux ména-
gers. Excellente occasion d'ap-
prendre le français. Offres avec
références à C. C. Olsommer, à
Veyras sur Sierre. ¦

On cherche, pour aider au mé-
nage, une

JEUNE FIIiliE
parlant français. Avenue du ler
Mars 6. ler, a droite. 

On demande pour petit mé-
nage soigné

JEUNE FILLE
propre et active. S'adresser Villa
Bellevue, près gare C. F. F, St-
Blaise. 

CUISINIÈRE
robuste et de toute confiance, est
demandée pour le ler septembre.
S'adresser à Mme Clerc-Meuron*avenue de la Gare 17. 

On demande pour milieu du
mois d'août une

Jeu ne FïJIe
sachant cuire et au courant de
tous les travaux d'un ménage
soigné. — S'adresser chez Mme
Pfaff-Ramseyer, Ecluse 32, 2me.

On cherche pour tout de suite

jenne garçon
ou

jeune fille
propre et active comme fille de
cuisine. Gages : 25 fr. par mois.
Adresser les offres écrites avec
indication d'âge à J. G. 301 au
bureau de la Feuille d'Avis.

EMPLOIS DIVERS
Demoiselle française

de très bonne famille, d'âge mûr,
ayant grande habitude des en-
fants et les aimant, cherche pla-
ce d'institutrice dans famille, de
préférence aux environs de Neu-
châtel. Consentirait à s'occuper ;
d'enfants orphelins, infirmes ou
arriérés. — S'adresser à Mme H.
Nagel, Côte 81, Neuchâtel.

On cherche

JEUNE HOMME
16 à 18 ans, pour aider aux tra-
vaux de la campagne. Occasion
d'apprendre l'allemand. Bons ga-
ges et traitement assurés. S'a-
dresser à Albrecht Niklaus, pré-
sident de commune, Muntsche-
mier. 

Jeune dame
parlant français, allemand, acti-
ve, demande place dans restau-
rant ou magasin. Aiderait à la
cuisine. Demander l'adresse du
No 322 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

On cherche tout de suite un

lame smon
de 14 à 16 ans pour garder le
bétail. — S'adresser à M. Alfred
Kropf , Combazin s. Landeron.

Représentants
visitant les fabriques et ateliers
mécaniques, ont l'occasion de se
charger de deux articles qui se
vendent à des prix favorables. —
S'adresser sous chiffre K 1024 L à
l'agence de publicité Keller, Lu-
cerne. 

Une fabrique du Jura Neuchâ-
telois cherché un bon

mécanicien-contremaître
qui serait chargé de l'entretien
des machines-outils, du montage
des nouvelles installations, ainsi
que de la direction du personnel
au point de vue technique. Con-
naissance de l'allemand désirée,
Salaire suivant capacités. Faire
offre détaillée, avec prétentions,
sous H 1674 N à la S. A .Suisse de
Publicité H. et V-, NenchâteL

Deux j eunes
taillenses ponr dames

cherchent place tout de suite où
elles seraient logées et nourries.
Peuvent entrer tout de suite. —
Adresser offres avec indications
des gages sous Po 2767 Z à la S,
A. Suisse de Publicité H. at V.
Znrlch I. 

^̂On demande nn

Bl SB
a la scierie des Péreu-
ses, Vauseyon 20.

Mécaniciens
5 ou 6 bons ouvriers mécani-

ciens-tourneurs pourraient ôtre
occupés de suite dans une usine
du Vignoble. Travail aux pièces
bien rétribué. Faire offres écri-
tes au plus vite sous chiffres M,
314 au bureau de la Feuille d'A-
vis.

Un jeune homme
Serbe, diplômé de l'Ecole supé-
rieure de commerce de Neuchâ-
tel, parlant français et allemand,
cherche une place dans une ban-
que on dans une entreprise in-
dustrielle avec un traitement
modeste. Demander l'adresse du
No 309 au bureau de la Feuille
d'Avis.

Jeune homme
sortant de l'Ecole d'étalagistes de
Vevey, cherche emploi quelcon-
que dans un magasin où il pour-
rait s'occuper des vitrines. Lau-
rent Krauser, Neubourg 17, 3me

Femme de ménage
On demande pour quelques

heures par jour une femme d<
ménage bien recommandée et sa
chant cuisiner. Entrée en octo-
bre. Adresser les offres écrites
sous L. A. 315 au bureau de l£
Feuille d'Avis.

Demande d'ouvriers
La fabrique de raquettes el

fournitures diverses Erismann-
Schinz, à Neuveville, engagerait
plusieurs

ouvrières et j eunes filles
pour différentes parties de l'hor-
logerie. Dans quelque temps,
plusieurs emplois

ponr hommes
pour divers articles d'actualité
pour l'étranger, seront disponi-
bles et pour lesquels on reçoit
dès maintenant les inscriptions.

A la même adresse on deman-
de à acheter d'occasion des

poulies h transmissions
en 2 pièces de différents diamè-
tres de 200 à 400 mm. alésage 30,

Demoiselle
d'un certain âge, instruite, sa-
chant le français et l'allemand
cherche place chez monsieur ou
dame seule pour diriger le mé-
nage. — S'adresser à M. Louis
Reutter, architecte, Neuchâtel.

domine marié
sérieux et discret, cherche tra-
vail de comptabilité, inventai-
res, copies, etc., à faire à domi-
cile ou chez lui. S'adresser poui
renseignements au magasin D
Claire, chapellerie, rue de l'Hô-
pital. 

; FERMIER
Bon fermier est demandé pour

beau domaine de 75 poses van-
doises environ. Proximité d(
Grandson. Eau en abondance ;
prés irrigués ; vergers. Terres

' excellentes et peu morcelées
Bâtiments en parfait état. En-
trée ler mars 1916.

S'adresser à MM. Jayet, de
Mestral et Cie, à Giez snr Grand-1 son. H23613 L
S—M t\W*\*m****************_*********************** ___

] '

Apprentissages
On demande tout de suite

i jeunes gens comme apprentis

: pivoteurs et teolleteiirs
S'adresser Fabrique Thiébaud1 Plan Perret 3, Neuchâtel.

t 
m__________ m _̂______________________________________mi______________________ _s

PERDUS
Petit chat tricolore égaré, ré-

compense, Orangerie 2.
i—a——¦———sus———

AVIS DIVERS
Garde-releveuse

ayant de bons certificats et de
bonnes références, offre ses ser-
vices. Conditions avantageuses.
S'adresser Mme Christinat, Con-

. çertj ). c. o.

j Pension-Famille
. à la campagne, en séjour ou à
, l'année, belle situation, proxi-
. mité du lac de Morat et de belles

forêts, jolis buts de promenades.
. Cuisine soignée. Prix : 3 fr. par

Jour. Les Glycines, Vallamand
fVnllvV

! of oâë/ë
| ^œtipé rajSrêtTê.ioBSommââow

wstsntnmtuM**nttmtM *uHsmunmtt\

Capital: Fr. 118,540.-
Rêserve: J 134,099.—

*m̂^*̂^̂ *̂̂ ŝ

Tentes en 1914 1

1*4.97 3̂0 fr,
' Tous les bénéfices sont repas»
fis aux acheteurs.

Conditions d'admission i
! Souscrire à t
BQ moins une part de capital dé;

10 fr. portant intérêt à 4 % "A
I l'an?

• et à une finance d'entrée do 5 tn

Dès que le souscripteur a payé
Un acompte de 2 fr. sur les 15 fr

^Indiqués ci-dessus, il a tous les,
droits des sociétaires. Le solda
de 13 fr. peut être payé par fracj
tions jusqu'à la répartition suU
vante ou bien être déduit à.
fcelle-ci.

Maximum de souscription ad->
! (nis pour un seul sociétaire : 2000
I francs.

AVIS MÉDICAUX
Dr de SPEYR

médecin-oculiste, La Chaux-de-Fonds
de retour

Consultations tous les jours (sauf
dimanche). Consultations gratui-
tes : mardi et samedi, de 11 h. à
midi. — CLINIQUE. H21781C

Dr G. REUTTER
PESEUX

ABSENT
jusqu'au 23 août
Travaux en tons genres
. l'Im primerie de ce j ournal

A louer tout de suite ou date
à convenir, logement de deux
chambres. — S'adresser à Fritz
Hirschy, Ecluse 15 bis. co.

CHAMBRES
Jolie chambre meublée. Tem-

ple Neuf et Poteaux 10, 2me.
Belle chambre au soleil, vue

splendide, électricité. Parcs 53, 2e

Très belle chambre au soleil,
avec balcon, vue étendue. Avec
ou sans pension. — S'adresser
Vieux-Châtel 29, 3me à gauche.

Quai da Mont-Blanc 4,
2m« étage à droite , vis-à-via du
bâtiment des trams, jolie cham-
bre meublée pour monsieur
rangé. c.o

Belle chambre meublée. Elec-
tricité. Bel-Air 8, ler. 

Chambre meublée. Rocher 4,
au ler. 

Cliambres et pension
(dîners seuls). Beaux-Arts 7, au
ler étage. c. o-

Chambre meublée, rue de l'HÔ-
pital 15. au 3a'. e^o.

2 ou 3 chambres meublées avec
part à la cuisine, gaz et électri-
cité. S'adresser rue de l'Hôpital
No 19, 2me. c. o.

A louer une belle
grande chambre

meublée ou non, conviendrait de
préférence pour bureau. S'adres-
ser au magasin de cigares rue
de la Treille 6. c. o.

Chambres au soleil, près de
l'Université. Faubourg de l'Hô-
pital 66, 2me étage. 

Grande et jolie chambre, in-
dépendante, non meublée, avec
alcôve, donnant rue du Seyon. —
S'adresser le soir après 6 heures
et demie, Trésor 11, au 4me è
droite. 

PESEUX
A louer 2 belles chambres

meublées, vue superbe. S'adres-
ser Carrels 10, rez-de-chaussée.

LOCAL DIVERSES
LOCAUX

à louer, au-dessus dé la gare,
50 m', propres et bien éclairés,
eau, gaz et W.-C, très bas prix.
S'adresser Fahys 17.

CERNIER
A louer pour le ler novembre,

un LOCAL avec four à pain, ma-
gasin, logement, avec grandes
dépendances. Excellente affaire
pour boulanger sérieux. S'adres-
ser à M. A Guala, Passage Meu-
ron 2, NenchâteL

A la même adresse, 1 logement
de 3 chambres, dépendances, jar-
din.

ATELIER
à louer* pour n'importe quel mé-
tier ou pour entrepôt Prix de
guerre. S'adresser faubourg de
l'Hôpital 48, 2me. c^o.

Jtôtel -Restaurant
Ensuite de décès le petit hôtel-

restaurant de Chaumont s. Neu-
châtel, est à louer. Excellente
affaire pour un restaurateur. Lo-
cation peu élevée. On traiterait
éventuellement pour un long
bail. Agencement et reprise en-
viron 12,000 fr. Des facilités se-
raient accordées à un preneur
sérieux. S'adresser pour tous
renseignements Etude Charles
Guinand, avocat, Neuchâtel.
* . •*>
La Veuille d'Avis ds Tieucbâtet,

hors de ville,
S tr. 5o par trimestre.

« ,  — ..¦>

L'Etude E,e Lambelet, Ch. Guinand & P. Baillod
rue de l'Hôpital 20 

ofire & louer dès maintenant:
Rue Matile: Un rez-de-chaussée 3 chambres, cuisine , 37.50 par mois
Rue Matile: Un 3m" étage 3 chambres, cuisine, 30.— » »
Chemin des Pavés: 2 logements 3 chambres, cuisine, 31.25 > »
Rue Fleury : 2 logements 2 chambres , cuisine, 22.— » »
Rue Fleury: Grands locaux pour magasin. — Belle cave.
Hue de l'Hôpital : Local pour magasin (avantageux).
Rue de l'Hôpital : Plusieurs pièces indépendantes pouvant très bien

convenir pour bnreanx.

1 »' ¦ p. \
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Dern er jour du programme

PRIX RÉDUITS
' Réserves, 1.-1 Deuxièmes , 0.50
; Premières , 0.6D | Troisièmes , 0.30 B

Pour la dernière fois [ j

Le Roi des I
Détectives I

Grandiose drame policier |J
en 5 actes m

d'une grande beauté ij

; MAX LINDER I
et le Baromètre de la fidélité 1_ a
Antres grandes vue» h

Aujourd'hui matinée i demi-prix H

On cherche

leçons de français
par personne diplômée, parlant

. allemand. Adresser les offres
écrites à M. K. 317 au bureau de
la Ffiiiillfi d'Avis.

AVVISO PEI MILITARI
residenti nei Cantoni di Vaud, Neuchâtel e Friburgo

_ Mi affretto a rendere noto che sono chiamati aile armi in Patria tutt »
. i connazionali , militari di prima e di seconda categoria, délie elassj
. e spécialité qui sotto indicate, e di qnalsiasl distretto del Regnos

Classe 1884 : Artigl ier ia  da campagna ed arti
glieria pesante campale.

Classe 1885 : Bersaglieri ; Zappatori genio ; Pons
tieri genio esclusi i laganari.

Classe 1886 : Artiglieria da costa e da fortezza,
3 Telegrafisti del Genio.
, Classe 1887 : Fanteria di linea alpini.

Classe 1888 : Granatieri.
E' altresi richiamata la classe 1885 délia fanteria di linea,

j limitatamente ai distretti di Caglieri e di Sasseri.
[ Inoltre dovranno presentarsi aile armi tutti i nati e resl

denti all'estero, appartenenti alla prima e seconda Cato\
. goria, eccetto coloro cne, al 22 Maggio scorso, avevano compiut<i

il trentadaesimo anno di età.
Rendo noto del pari che la presentazione deve avvenire nei

tempo strettamente neccessario per il rimpatrio. Questo Regi<
. Ufflcio Consolare provvederà per il biglietto di viaggio gratuito dç

Losanna a Domodossola , ai militari , che dovranno per conseguenzi
J presentarsi a questa sede. Sarà preso nota, per i regolamentari sussidij
' aile famiglie dei richiamati , délie rispettive situazioni di famiglia

Losanna, 31 Luglio 1915. Il Regio Agente Consolare,
J. H. 1S4.99 Rosalino ZANNONL

; Coiasseur mobile
se recommande aux entrepre-

• neurs et propriétaires de carriè-
j res, pour faire du gravier et du

sable. On traite depuis 200 m*. —
S'adresser à J. Lottenbach, rue
des Moulins 55, Yverdon. 

) Chambres et pension
ou pension seule dans famille
suisse française. Service soigné.
Prix modéré. Proximité des col-

I lèges. S'adresser Orangerie 2, au
| ler étage. c. o.
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La guerre
Les Russes résistent héroïquement

PETROGRAD (Westnik). — Communiqué du
grand état-major, 3 août , à 22 b. — Nos hydro-
aéToplanes ont attaqué près d© Windaoi nn aviso
allemand, et l'ont obligé à s'échouer. Les mêmes
bydroavions ont 'attaqué et foroé à battre en re-
traite un Zeppelin et deux bydroavions dont l'un
_ été abattu.

Dams la 'direction de Riga, nos troupes se sont
repliées an delà de la rivière Eckau. A l'est de
Ponievege, les 1 et 2 août, des combats acharnés
se sont poursuivis. A l'ouest de Kowno, les ren-
contres sont devenues plus fréquentes.

Sur le Narew, l'ennemi a prononcé des atta-
ques réitérées à l'embouchure de la Skhwa où
nos tranchées passent de mains en mains et où
l'action va souvent jusqu'au combat à la baïon-
nette. Un combat acharné dure toujours soir la
rive gauche du Narew, au nord-est de Rojan.
L'ennemi paie chaque pas en avant par des ef-
iforts et des pertes énormes. Sur le Narew infé-
rieur et SUT la gaùobe de la Vistule, le 2 août,
simple fusillade. Les forces allemandes qui ont
traversé la Vistule après le combat extrêmement
lacbarné du soir du ler août ont enlevé une par-
tie de la grande forêt au nord de Hatzievitze et
ont progressé SUT une distance plus considérable.

Entre la Vistule et le Bug, l'ennemi a attaqué
d'ans la région de la bourgade de KUTOW et au
nord do Lublin. Il a été repoussé avec de grosses
pertes, ainsi que des deux côtés de la route Tarn-
wiki-Wlodawa. L'ennemi a réussi à progresser
quelque peu sur le cours inférieur de la Swink&.

SUT le Bug, la Zlota Lipa et le Dniestr, pas de
Rangements.

Entre le Bug et le Dniestr, nous avons re-
poussé une petite attaque ennemie.

Sur la mer Noire, nos torpilleurs ont visité
tout le littoral de l'Anatolie et ont détruit plus
de 450 voiliers et quatre grands chantiers na-
vals.

P rote stat I o n s

MILAN, 4. — On mande de Rome an « PQ-
polo » d'Italia » : On confirme que l'ambassa-
deur d'Italie à Constantinople, M. Garroni, a re-
nouvelé, il y a quelques jours, ses protestations
énergiques oontre l'attitude hostile manifestée
en Turquie envers les sujets italiens et même en-
vers des représentants diplomatiques de Fltalie.

•
Avions russes sur Constantinople

PARIS, 4. — Les journaux apprennent d'A-
thènes que des avions russes ont snrvolé Cons-
tantinople.

Bombardement aérien de Strasbourg
NANCY, 3. — Une escadrille d'avions alliés a

Survolé Strasbourg et a jeté ¦ 25 bombes. On
ignore les dégâts.

Le pont de Galata serait détruit

LONDRES, 3. — Une dépêche au < Times »
signale la nouvelle, reçue de Dedeagatch, que le
pont de GJalata a été détruit par des sons-marins.

(Galata est un faubourg de Constantinople si-
tué an sud de Pera.)

Protestation française
PARIS, 3. (Havas). — Le gouvernement fran-

çais vient de formuler la protestation suivante
contre les attentats qui ont été commis à Rou-
baix :

;« Le gouvernement de la République a été
avisé que dans la ville de Roubaix occupée par
les Allemands, 130 citoyens français , parmi les-
quels les principarax industriels et commerçants
de la ville, 32 conseillers municipaux et 2 ec-
clésiastiques, dont le curé de la ville, ont été ar-
rêtées le ler juillet paT les autorités militaires
allemandes et envoyés le 4 juillet dans le camp
de prisonniers de Kustrow (Mecklembourg)où ils
ont été internés. Ges arrestations en masse au-
raient eu lieu pour les motifs suivants :

1. La ville aurait Tefusé de payer une indem-
nité de 150,000 fr. pour le bombardement du
consulat allemand d'Alexandrette par la flotte
française :

2. Les industriels de Roubaix auraient refusé
de travailler pour les besoins de l'armée alle-
mande.

Le gouvernement de la République porte à la
connaissance des gouvernements civilisés oette
nouvelle violation du droit des nations, et à
moins que le gouvernement allemand ne mette
immédiatement en liberté les citoyens mention-
nés, il se verra forcé de prendre des mesures de
représailles appropriées jusqu 'à ce qu 'il ait reçu
satisfaction. »

Violation dn droit des cens
La commission française instituée sous la pré-

sidence de M. Payelle, président de la cour des
comptes, en vue de constater les actes commis
par l'ennemi en violation du droit des gens, pré-
sente un nouveau rapport au président du con-
seil.

Les rapporis précédents ont relaté les viola-
tions du droit des gens envers la population ci-
ville. Le rapport actuel relate les actes de dé-
loyauté et de barbarie commis envers les com-
battants et le personnel médical.

A de nombreuses reprises, les Allemands se
sont servis de prisonniers militaires ou civils
comme boucliers, notamment en Seine-et-Marne,
dans l'Oise, en Meuse, dans le Nord , aux Arden-
nes et an Pas-de-Calais . Les Allemands ont em-
ployé fréquemment des balles spéciales rendant
les blessures plus cruelles et plus dangereuses,
ainsi que l'ont constaté beaucoup de médecins
français. Les Allemands ont employé aussi des
baïonnettes en dents de scie.

A diverses reprises, des prisonniers blessés,
tomes ou non, ont été exécutés, comme le témoi-
gnent les dépositions importantes des témoins.

Le rapport contient une longue énumération
l - —

d'actes d'inhumanité commis dans de nombreu-
ses circonstances par les Allemands envers les
troupes françaises et le personnel médical, infir-
miers et brancardiers,

Le rapport conclut qu 'il donne seulement des
extraits de la volumineuse enquête, dont les élé-
ments renseignent suffisamment SUT les procé-
dés de guerre allemands et prouvent combien cet
ennemi a méconnu envers les combattants les
lois les plus élémentaires du droit des gens et
des devoirs les plus sacrés de l'humanité. (Ha-
vas). .

Ponr rappeler le chiffon de papier
A l'occasion de l'anniversaire de la déclara-

tion de guerre de l'Allemagne à la Belgique,
quelques Bruxellois avaient recommandé à leurs
concitoyens de porter à leur chapeau, pendant la
journée du 4 août , un morceau de chiffon. Cet
emblème improvisé était destiné à rappeler les
paroles du chancelier allemand de Bethmann-
Hollweg, assimilant à un chiffon de papier le
traité garantissant la neutralité belge.
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L'aruico.itàlionne au delà de la frontière. — Un général assiste à la construction d'un pont
par le 4me génie

L'occupation allemande à Lille

On connaît les pénibles événements qui se sont
produits récemment à Lille : les prétentions des
autorités allemandes de faire confectionner par
la population française des sacs à terre destinés
à renforcer les tranchées de l'ennemi, le refus
patriotiques des ouvriers et du maire de la
grande cité, l'amende de 375,000 fr. imposée à
la ville, la prise paT les Allemands du coffre-
fort de la recette municipale, enfin l'envoi en
Allemagne de nombreux otages.

Le gouveTneuT général allemand ayant de-
mandé à M. Delessalle, maire de Lille, d'user de
son influence pour déterminer les ouvriers à re-
prendre le travail des sacs et l'ayant menacé de
mettre cette confection à la charge de la ville,
celui-ci se déclara dans l'impossibilité de lui
donner satisfaction :

'€ Obliger, écrivait-il, un ouvrier ou un patron
à travailler est absolument contraire à mon
droit ; lui conseiller de travailler , absolument
contraire à mon devoir , que me dicté impérieu-
sement l'article 52 de la convention de La Haye.

> Vous avez reconnu vous-même la justesse
de nos observations, lorsqu'il s'est agi, au début
de l'occupation , de trouver des ouvriers pour les
tranchées, et vous n'avez pas insisté pour que je
m'y entremette. Ce sont les mêmes raisons que
j'invoque aujourd'hui. Quant à la solution que
vous me proposez de donner à la ville même le
soin de confectionner les sacs, elle ne peut même
pas être envisagée, car mon» devoir de maire
français me l'interdit plus formellement encore.
Quelques risques que je puisse encourir, je re-
grette de ne pouvoir vous donner satisfaction.
Vous êtes soldat, Excellence, vous placez trop
haut le sentiment du devoir pour exiger que je
trahisse le mien. Si j'agissais autrement, vous
n'auriez pour moi que du mépris. >

Les Allemands essayèrent d influencer le
maire par la menace et des mesures de rigueur.
Ils frapp èrent la ville d'une amende de 375,000
francs, interdirent aux Lillois de sortir de ohez
eux entre 6 heures du soir et 5 heures du matin ,
enfin s'emparèrent d'otages, parmi lesquels fi-
guraient les adjoints au maire, les conseillers
municipaux, l'évêque, le receveur.

M. Delessalle répondit à ces mesures par cette
seconde lettre :

< Parce que quelques ouvrières, de leur plein
gré et après réflexion, refusent de confectionner
de leurs mains des sacs à sable pour les tran-
chées, à l'heure où -leurs maris et leurs frères se
font héroïquement tuer devant ces mêmes tran-
chées, paroe que le maire refuse d'intervenir
et de conseilleT de faire ce qu'il considère en son
âme et conscience comme un crime contre sa pa-
trie, vous sévissez contre une immense popula-
tion innocente, qui jusqu'ici a fait preuve, mal-
gré ses souffrances, du plus grand calme.

> Vous m'enjoignez, en outre, de verser à l'in-
tendance, le 10 juillet, une somme de 375,000 fr.
pour la confection de 600,000 sacs en Allemagne.
Je regrette de ne pouvoir acquiescer à cet ordre:
d'abord, vous savez que j e n'ai plus en caisse
d'espèces françaises ou allemandes ; de plus, je
ne reconnais pas que cette dépense puisse m'être
imposée. Il ne s'agit pas, en effet , de frais d'en-
tretien de vos troupes, auxquels je dois pourvoir,
mais de véritables dépenses de guerre , auxquel-
les mon devoir m'interdit de contribuer.

> Je vous le répète encore, Excellence, j'ai
fait et je ferai tout oe que mon devoir me pres-
crit, mais je n'irai pas au delà. Ma bonne volonté
est à bout et ma santé très ébranlée s'épuise sous
le poids d'incessantes préoccupations.

» En internant mes adjoints à la citadelle,
vous rendez pour moi le fardeau plus écrasant.

» Agréez, Excellence, mes civilités. »
Le lendemain , des officiers allemands se pré-

sentaient à la Teoette municipale pouT saisir les
375,000 fr. exigés. Le maire et le receveur ayant
refusé le secret du coffre-fori, les Allemands le
fireirt forcer.

SUISSE
Les volontaires. — Le Conseil fédéral s'est oc-

cupé, dans sa séance de mardi matin, de la ques-
tion, des volontaires militaires. Il a autorisé le
département militaire'de remettre aux comman-
dants d'arrondissements et aux chefs de sections
le contrôle des tireurs n'appartenant pas à l'ar-
mée, contrôle qui a été établi paT , le bureau de
l'infanterie. Les autorités militaires cantonales
ont été invitées à indiquer les bons tireurs dans
l'espace de quinze jours-, 'an. chef de section de
leur commune, et d'indiquer également si ces
hommes sont en possession d'un fusil, et de quel
modèle. Les chefs de sections compléteront et
rectifieront le contrôle établi par le bureau de
l'infanterie. Dans ce contrôle, on ne tiendra pas
seulement compte des tireurs appartenant aux
sociétés. Toute l'enquête devra être terminé» le
15 septembre ; puis un rapport sera présenté au
Conseil fédéral.

Le Conseil fédéral adresse en même temps une
circulaire aux autorités cantonales pour leur
rendre compte des démarches faites jusqu'ici
dans la question des volontaires. La commission
chargée d'examiner la question, la direction de
l'armée, le département militaire et le Conseil
fédéral sont unanimes pour déclarer que les vo-
lontaires devront être organisés exclusivement
dans le cadre de l'armée, c'est-à-dire que la for-
mation de corps de volontaires combattant en de-
hors de l'aTmée doit être repoussée en principe.
C'est dans ce but que l'établissement d'un con-
trôle est nécessaire.

Protection des beaux-arts. — Le Conseil fé-
déral a approuvé l'ordonnance relative à la pro-
tection des beaux-arts, qui a pour but principal :

1. De réduire dans la mesure du possible les
frais d'administration , dont le montant a donné
lieu à des critiques parfois justifiées ;

2. D'assurer, de façon plus efficace, un traite-
ment équitable et la juste protection de toutes
les tendances d'art, ainsi qu'une pleine objecti-
vité de la part de la commission des beaux-arts
et des jurys ;

3. L introduction d'un contrôle plus sévère de
l'emploi des fonds attribués par la Confédéra-
tion à la protection des beaux-arts.

La nouvelle ordonnance entrera en vigueur le
1er septembre 1915.

Le prix de la vie. — Le comité de l'Union des
villes suisses a décidé de convoquer à Berne, au
milieu d'août , une assemblée des délégués pour
discuter la question des denrées alimentaires.

Les fromages dn Jura. — On écrit à la
€ Suispse libérale * :

Depuis quelques jours, les « fruitières > des
sommets jurassiens sont visitées par des cour-
tiers et par les grands marchands de fromages
suisses, pouT l'achat des fromages fabriqués de
juin à mi-septembre. Des marchés ont été con-
tractés dans les prix de 200, 205, 210 et 215 fr.
les 100 kilos, marchandise prise am ohalet le 15
septembre prochain.

Déchet déduit , on devra compter oes fromages
a 235 fr. les 100 kilos. Voilà qui , malgré les as-
surances du Conseil fédéra l, ne nous promet pas
un fromage très bon marché.

JLes changes sur l'étranger. — Dans son bul-
letin mensuel, le t Bankveréin suisse » constate
que depuis le mois de février le cours des chan-
ges a fortement tourné en faveur de notre pays ;
la prime faite sur le change suisse par le dollar
américain, la livre sterling, la peseta espagnole
et le florin hollandais a sensiblement baissé, et
aux autres changes, qui étaient déjà, en faveur
de la Suisse dès le début, de l'année , est venu s'a-
jouter , en 'avril dernier, le change sur Paris.

Seuils, les changes sur New-York, la Hollande,
Londres et l'Espagne font actuellement une
prime SUT le franc suisse, et cette prime est rela-
tivement légère. Pour les autres pays : la Rus-
sie, l'Autriche, l'Italie, l'Allemagne et la France,
la comparaison nous est favorable. Le billet de
banque suisse n'a jamais été mieux garanti, sa
couverture métallique .ressortant à 74 % envi-
Ton, d'après la dernière situation hebdomadaire
de la Banque nationale , suisse.

Nouvelle mise sur pied. — Sont de nouveau
mis SUT pied : Batterie à pied No 3. — Compa-
gnie d'artillerie à pied No 11 landwehr. Entrée
au service à Fribourg, le lundi 30 août , à 2 h.
¦après midi.

Journaux. — La convention entre les éditeurs
et les papeteries suivant laquelle le prix du pa-
pier de journa l est majoré de 5 % SUT les con-
trats en cours, est entrée en vigueur le 1er août
dernier.

Le comité de la Société suisse des éditeurs de
journaux avise les jour naux qu'il leur est inter-
dit de remettre gratuitement aux abonnés ¦ des
horaires, des calendriers, sous n'importe quelle
forme, même comme part ie intégrante du jour-
nal , de même que les tableaux militaires en sup-
pléments, des brochures de fête et d'autres sup-
pléments analogues. •¦'

Un naufrage. —*• Trois blessés allemands, eu
Iwaitement à Constance, faisaient une promenade
en petit bateau, vendredi dernier, sur le lac infé-
rieur. Une j eune personne les accompagnait. Sou-
dain, un coup de vent fit chavirer l'embarca-
tion. La jeune fille et deux des soldats se noyè-
rent.

BERNE. ¦— Lundi, de bon matin, un soldat
de l'infanterie 'allemande qui. combat dans le
Sundigan a traversé la frontière et s'est rendu
aux autorités militaires suisses.

Il a été amené à l'hôtel de ville de Porren-
truy, puis dirigé sur Berne. C'est le décourage-
ment qui a poussé cet homme à la désertion.

BALE-VILLE. — Le Conseil d'Etat vient
d'approuver une ordonnance prescrivant aux col-
porteurs,' marchands de fruits, de légumes et
d'œufs d'indiqueT bien visiblement les prix de
leurs marchandises et interdisant la vente à des
prix usuraires. Les contrevenants devront quit-
ter le marché et seront traduits devant le juge
de police. L'ordonnance entre immédiatement en
vigueur. . . .

VAUD. — Mme Alphonse Bocion, de Nyon,
préparant son dîner, mardi, un peu avant midi,
voulut activer son feu en y versant du pétrole.
Le récipient fit explosion. Mme Bocion, vraie
torche vivante, s'élança hors de l'appartement en
criant au secours. Un locataire de la maison, qui,
avec l'aide d'un agent, éteignit la malheureuse,
a été grièvement brûlé aux mains et aux bras.
Mme Bocion a été transportée à l'infirmerie ;
son état est désespéré.

GENÈVE. — A Genève, un épicier russe, M.
Oulitzky, était seul, kindi, à 1 h. V_ du matin,
dans son magasin qu'il ne ferme habituellement
qu'à 3 h. du matin, lorsqu'un individu, masqué
et revolver an poing, entra subitement chez lui.
c Haut les mains, cria-t-il en russe,. je veux ta
caisse ! »

Au lieu de se conformer à cet ordre, donné
d'une voix impérative, M. Oulitzky s'élança soi
son agresseur ; une courte lutte s'engagea, dans
laquelle l'épicier réussit à arracher le loup noir
qui dissimulait la figure de son adversaire. Ce-
lui-ci, s'étant dégagé, fouilla rapidement des ti-
roirs pendant que M. Oulitzky appelait au se-
cours. Mais, voyant que des passants allaient in-
tervenir, le bandit prit la fuite. Il se dirigea en
courant vers les Bastions où nn gendarme qui le
"poursuivait perdit sa trace.

JUILLET MÉTÉOROLOGIQUE

Juillet 1915 s'est montré variable, quoique as-
sez beau dans son ensemble. Sa moyenne ther-
mi que , de 15°4, est cependant inférieure de 1°3
à la normale de oe mois. Elle est semblable à
celles de 1909 et 1910, supérieure à celles de
1913 et 1914, inférieure à celles de 1911 et 1912.
Juillet 1911 fut le plus chaud de la série
(moyenne de 21°).

Le maximum du mois: 25 ° (plaine 28°5), s'est
produit le 5 juillet , le minimum : 5°3 (plaine 8°),
le 19. On compte 11 journées chaudes et 14 avec
maximum supérieur à 20° centigrades, ce qui est
un "peu faible. Lés deux moyennes journalières
extrêmes furent celles du 7 (20°5) et du ler
(11°4). Les plus belles périodes ont été celles du
3 au 9 et du 19 au 23.

La chute des pluies fut abondante : 196,6 mil-
limètres, au cours de 15 journées. De fortes aver-
ses orageuses se sont produites les 9 et 10, 13,
17 et 28 du mois, celles du 17 et du 28 attei-
gnant chacune 35 mm.

La pression barométrique s'est généralement
maintenue élevée avec moyenne supérieure de
1,3 mm. à la ligne variable du lieu. L'écart entre
le point le plus bas (13 juillet) et le point le plus
haut (le 19) est de 14,3 mm. Les dépressions les
plus importantes se sont produites les 4, 9, 13,
17, 23 et 27 du mois, celle du 13 correspondant
à un ouragan des régions ouest.

La nébulosité s'est montrée à peu près nor-
male avec 22 jours nuageux, 2 couverts et 7
clairs. D'autre part, on compte 15 journées à ca-
ractère électrique, dont 6 avec orages plus ou
moins rapprochés.

Quant aux courants atmosphériques, il est à,
remarquer que ceux de l'ouest sud-ouest eurent
une prédominance plus accentuée que précédem-
ment. On note 9 jours de vent ouest, 7 de sud-
ouest, 2 de nord-ouest ; 6 de vent variable et 7
de bise nord-est.

••*
En août , les jours baissent de 1 h. 34 min. JLa

lune est nouvelle le 10 et pleine le 24. Le 10
août , une éclipse annulaire de soleil s'observera
aux antipodes, dans la région des îles de la Po-
lynésie et au centre de l'océan Pacifique. C'est,
réellement, un peu loin pour nous !

Des planètes importantes, il faut signaler le
retour de Jupiter, le soir, au-dessus de l'horizon
est-sud-est, dès la nuit tombée. Elle va briller
avec éclat durant tout l'été et l'automne, glis-
sant , en perspective, devant la constellation des
Poissons ou plutôt un peu au-dessous. C'est,
comme on sait, la planète la plus volumineuse
de notre système solaire.

Le 7 août, la lointaine planète Uranus, invisi-
ble à l'œil nu , passe en opposition dans notre ciel
de minuit, vers la pariie supérieure de la constel-
lation du Capricorne.

En juillet, de beaux groupes de taches solai-
res ont été constamment visibles ainsi qu'en ce
début du mois d'août. L'activité magnétique du
soleil suit , de la sorte, sa maiche ascendante.

(Observatoire du Jorat.)

CHRONIQUE AGRICOLE
Nous lisons dans le t Journal d'agriculture

suisse > :

Situation. — La moisson du blé est terminée
en beaucoup d'endroits et se poursuit activement
ailleurs, favorisée par un temps assez propice,
qui assurera la qualité du grain. Les autres tra-
vaux de la culture, malgré la pénurie de main-
d'muvre, ne sont pas trop en retard. Les plantes

sarclées se sont développées normalement. La ¦vi-
gne résiste tarot bien que mal à ses nombreux en-
nemis, et les appréciations concernant la future
récolte continuent à être très diverses suivant
les localités. La seconde coupe des fourrages va
être commencée incessamment, elle sera aussi'!
abondante que la première et certains agricul»'
teurs seront embarrassés pour la lo'ger. j

Céréales. — La moisson du blé a été précoce,
et son rendement est très satisfaisant en ce qui1
concerne le nombre de gerbes ; quant au rende-
ment en grain au battage, il faut attendre en-
core pour être fixé. On peut toutefois, sans orain-j
te d'erreur, prévoir un rendement ordinaire. Iïj
est question que ie prix 'actuel des blés importés
soit maintenu par la Confédération pendant
quelques mois encore, en sorte que l'on peut pré-
voir un prix rémunérateur pour la récolte indi-
gène. 1 1 ]\$0-

En ce qui concerne les avoines, beaucoup âfc
champs ont été versés avant maturité, en sorte
que le rendement en souffrira. On se montre
néanmoins satisfait de la récolte, dont le pri?
sera aussi élevé.

Vins. — Comme nous l'avons déjà dit, il s'est
produit dernièrement un fcérieux mouvement de
hausse dans le commerce des vins. On nous si-
gnale encore à Genève le prix de 70 cent, le litre
fait pour du blanc 191.3 dont il restait encore
quelque stock en cave. Les 1914 prétendent évi-
demment à mieux, mais ils sont absents à la cul-
ture, ayant à peu près tous passé au commerce.
La récolte fait de rapides progrès. On signale de
diveTs côtés des raisins changés dans les vigno/
blés vaudois. i ¦ . \\v tf

Veaux. — Les marchés sont toujours médio-
crement approvisionnés alors que la demande est
forte. U en résulte des prix élevés. A Genève, le
27 juillet, il a été amené au marché des abat-
toirs 133 veaux, le 30 juillet, il y en a eu 103.
Ces deux jours , les prix ont varié entre 1 fr. 70
et 1 fr. 95 le kilo. La provenance de Savoie est
restreinte, et celle venant de l'intérieur de la
Suisse est tenue, à cause même de sa qualité, U
des prix élevés aux lieux d'expédition. Au der-
nier marché de Langenthal, on a payé les veaux
extra 1 fr. 64 à 1 fr. 80 le kilo, et les ordinaires
1 fr. 14 à 1 fr. 62. A Dagmersellen, il y avait
55 veaux qui se sont vendus 1 fr. 60 à 1 fr. 80 ;
à Escholzmatt, on en a compté 18, vendus de
1 fr. 64 à 1 fr. 76 ; à Olten, 42 veaux de 1 fr. 50
à 1 fr. 70. .-. , . ¦

Pommes de terre. — Les apports sur les mar-
chés suisses de pommes de terre nouvelles sont
de plus en plus considérables. La récolte semble
devoir être abondante. Aussi les prix sont-ils en
général un peu descendus. Il faut les voir entre
14 et 18 fr. les 100 kilos pour l'ensemble de la
Suisse romande et même pour certains cantons
de la Suisse allemande.

(Tous droits réservés.)' H. DUMUID.

CHRONIQU E VITICOLE
Boudry, 3 août 1915.

Il résulte de constatations faites ce jour que la
ponte des œufs des papillons de la cochylis deu-
xième génération est actuellement en pleine ac-
tivité. Le moment est donc venu de faire les trai-
tements. Ils consistent soit en un sulfatage avec
adjonction de nicotine ou d'un insecticide effiJ
oace, qui ne puisse avoir aucune influence sur la1
récolte pendante, pleine de promesses, soit en!
l'application sans sulfatage d'un insecticide ap-
proprié.

Parmi les grappes pendantes, nous trouvons
déjà maintenant, ici et là, quelques grains atta-
qués de pourriture, ce sont les vers tardifs de la
première génération qui font leur œuvre des^
tractive dans le raisin déjà formé.

A côté de ces rares grains contaminés, nous
trouvons des grains avec un très léger point
noir, ce sont les raisins attaqués par les vers de la
seconde génération, qui peuvent encore être dé-
truits, ainsi que les œufs en incubation sur les
grappes, paT un traitement approprié. /

Viticulteurs, le danger est plus grand qu'on
ne le suppose. La cochylis de première généra-
tion a fait subir à notre vignoble une impor-
tante diminution de récolte. Combattons pour
que la seconde génération de oet insecte n'a-
néantisse pas, après toutes nos peines, tous nos
sacrifices et tous nos labeurs, notre récolte. Viv
ticulteurs, veillons ! Viticulteurs, luttons ! , !j

Ernest-Emile GIRARD.

N. B. — Si le temps le permet, l'application
de la gozaline se fera dès vendredi prochain dan/
mes vignes. , ï-

Partie financière
BOURSE DE GENÈVE, du 4 août 1915
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CANTON
Le miel. — On nous communique ce qui suit :

ÎJne surprise désagréable était réservée aux api-
culteurs qui comptaient sur une production
moyenne de leurs ruches et qui se trouvent, au-
jourd 'hui que les prélèvements de miel sont opé-
rés un peu partout , en présence d'un sensible dé-
ficit. Les pluies de juillet ont Tetenu les butineu-
ses à la ruche et, au lieu de s'accroître, les provi-
sions ont diminué. Et cette constatation n'est pas
tnn fait isolé ou ne s'appliquant qu'à une seule
région. De partout, les renseignements obtenus
sont concordants. Au point de vue apicole, l'an-
née 1915 ne vaudra pas mieux que 1914 de si
triste mémoire.

Aussi les prix moyens fixés il y a un mois par
•ie comité de la Société cantonale neuchâteloise
d'apiculture viennent-ils d'être revisés. Le miel
'extrait sera vendu au détail 2 fr. 80 le kg., celui
en rayon 3 fr. 50.

Ces prix sont loin encore d'atteindre ceux de-
mandés dans la Suisse allemande où le miel ex-
trait est coté 4 fr. le kg.

Colombier. — Hier soir, un peu après 7 heu-
res, nue voiture automobile portant l'écusson du
canton de Zurich et occupée par trois messieurs
et deux dames passait comme une flèche dans les
villages de Serrières et Auvernier. A la courbe
!des allées de Colombier, le chauffeur se trouva
en présence d'un attelage et, voulant éviter un
choc, donna un coup de volant sur la gauche. La
vitesse aidant, la voiture dérapa, et vint buter
Contre un jeune arbre, qui fut arraché. Une des
damies, projetée hors de la voiture, s'est blessée
dans la région du front. A part cela, il y a d'im-
portants dégâts matériels. Peu apTès, deux ro-
jbustes chevaux conduisaient à Colombier les
Testes de la voiture.

NEUCHATEL
f  Les cambrioleurs. — Dans la nuit de samedi à
dimanche, des cambrioleurs se sont introduits
Idans une villa du vallon de l'Ermitage. Les maî-
treis étant absents, ce que les voleurs n'ignoraient
pas, les portes et divers meubles furent fractu-
rés. On ne se rend pas encore un juste compte de
butin enlevé. La police est aux trousses des cou-
pables.

Le niveau du lac — Une crue du lac, assez
lare à cette époque de l'année, s'est produite en-
suite des dernières pluies. Elle a atteint 30 cen-
timètres en quelques jours.

La guerre
A Pouest

BERLIN, 4. (Communiqué allemand) :
Le grand quartier général communique le 4 août
€ Rien de nouveau. »

EN ARGONNE
PARIS, 4. — Communiqué français de 15 h. :

/ 'En Artois, on ne signale, au cours de la nuit,
$ue des combats à coups de grenade® au nord' du
tthâtea/u Oarleul.

En Argonne, la nuit a, été mouvementée. Les
jîMlemiandg ont prononcé deux attaques : une en-
tee la cote 213 et le ravin de Fontaine-aux-Cbar-
imes, l'autre dans la région de Marie-Thérèse.
Les assaillants ont partout été repoussés dans
'leurs tranchées par nos feux d'infanterie et d'a<r-
_llerie.

Au Eour-de-Paris et vers Haute-Chevaraohée,
fusillade incessante de tranchées à tranchées.

«Dans les Vosges, iau Linge et au Schratzmaen-
îiele, les combats à coups de grenades et de pé-
tards se sont poursuivis à notre avantage pen-
dant ume partie de la nuit.

Au Barrenkopf, nous avons repoussé une con-
tre-attaque allemande.

/' PARIS, 4. — Communiqué de 23 h. (Havas,
bfficiel). —'¦ La journée a été calme sur la partie
occidentale du front.

Aotivité très réduite de l'artillerie, sauf en
Belgique, dans le secteur de Steenstraete et de
iHetsas, en Artois, dans la région de Roclincourt
et entre la Somme et l'Oise.

En Argonne, combats à coups de grenades et
/de pétards dans la région de Marie-Thérèse et
St-Hubert.

Violentes canonnades dans la forêt d'Apre-
fiiont à la Fontenelle et sur les hauteurs du
Linge.

A Pest
- investissement de Varsovie et d'Iwangorod

BERLIN, 4 — Le grand quartier-général com-
munique le 4 août :
'Front oriental. — Continuant la poursuite de
l'adversaire en retraite, nos troupes ont atteint hier
la région de Kupischki à l'est de Poniewitz.

Au nord de Lomza, les Russes ont été rejetés
jusque dans leurs positions avancées devant la for-
eresse.

Des régiments de la Prusse orientale et de la
Prusse occidentale se sont emparés, malgré une
vive résistance de l'ennemi, des passages du Na-
rew, près d'Ostrolenka et défendus par des ouvra-
ges de campagne. Ici également^ nous avons com-
mencé la poursuite.

Devant Varsovie, les Russes ont été repoussés de
la position de Blonie, j usque dans la ligne extérieure
des forts. L'armée du prince Léopold de Bavière
attaque la forteresse.

Front sud-oriental. — Les forces allemandes fai-
sant partie de l'armée du colonel général von
Woyrsch qui ont franchi la Vistule, continuent leur
offensive.

Les forces austro-hongroises de cette armée sont
en possession de la partie occidentale de la forteresse
d'Iwangorod jusqu 'à la Vistule, en face de3 armées
alliées placées sous le commandement du général
teld-maréchal de Mackensen.

L'ennemi a tenté hier encore d'arrêter la pour-
Suite. Il a été battu de nouveau près de Leuczna, au
qord-est de Cholm et à l'ouest du Bi-"*-.

Depuis ce matin, l'ennemi repoussé bat en retraite
entre la Vistule et le Bug dans la direction générale
dn Nord.

L'ennemi fléchit aussi près de et aa snd de
Useilny, sur le Bng.

Note : Kupischki est situÔJS environ 40 kilomètres
à l'est de Poniewiez.

VIENNE, 4 (B. C. V., officiel). — Entre la
Vistule et le Bug, les Russes, qui reculent len-
tement, selon leur méthode habituelle, ont opposé
en divers endroits une nouvelle résistance, dans
des combats violents livrés au nord de Dulienka
et Cholm, sur la Swinka et sur la ligne Lenczna-
Nowo-Alexandria.

Sur plusieurs endroits du front , l'ennemi a
tenté de fortes contre-attaques dans le but d'en-
traver la poursuite, mais n'a pu résister. H fut
repoussé, et veTs minuit se retira vers le nord.

La partie occidentale d'Ivangorod située sur la
rive gauche de la Vistule est entre nos mains.
Des troupes allemandes se trouvent en possession
de l'embouchure de la Radonka sur la rive orien-
tale de la Vistule.

Nous avons fait de nouveaux progrès entre
Wladimir-Voliski et Sokal, où nos troupes ont
mis en déroute un régiment de cosaques. An sud
de Wladimir-Voliski, de grands incendies ont été
constatés.

En Galicie orientale, rien de nouveau à si-
gnaler.

Atrocités
PETROGRAD, 4 — La commission d'enquête

sur les atrocités ennemies, a reçu une déposition
affirmant que les Allemands ont brûlé vifs, en Ga-
licie, 800 prisonniers russes.

VIENNE, 4 (B. C. V.). Officiel. — Dans la ré-
gion de Goritz, dans la nuit du 2 au 3, au bord
du plateau, plusieurs attaques italiennes furent
de nouveau repoussées au sud de Straussina et à
l'est de Polazzo, où l'infanterie ennemie a atta-
qué deux fois à ia baïonnette et fut repoussée
avec de lourdes pertes. Le 3 août , dans l'après-
midi, les Italiens tentèrent, par la pluie et le
brouillard, après une violente préparation d'ar-
tillerie, une nouvelle attaque contre nos posi-
tions du Mont Dei Sei Busi ; oette attaque & été
repoussée.

Dans la région frontière de Carinthie et du
Tyrol, les tirs d'artillerie violents eurent lieu
dans quelques secteurs. L'infanterie italienne,
engagée contre Zellenkofen, bombardée par sa
propre artillerie, a dû se retirer sur les pentes
ouest de la hauteur. Une attaque de deux com-
pagnies ennemies contre le pont frontière au sud
de Sohiuderbaoh, et une forte attaque italienne
sur le col Lama furent retroussées.

An sud

Echec
VIENNE, 4. (Communiqué autrichien.)' — A

la frontière de Carinthie, l'ennemi, à la faveur
d'un brouillard épais, a tenté un 'assaut contre le
Zelîenkopf (est de Plocken). Cette entreprise a
complètement échoué.

H n'y a rien d'intéressant sur les autres
fronts. (B. C. V.)

L'avance italienne
ROME, 4. — Commandement suprême. Bulle-

tin de guerre numéro 70, le 4 août :

Nos batteries lourdes effectuèrent des tirs
très efficaces contre la station de chemin de fer
de Borgo, dans le val Sugana, où l'on avait re-
marqué d'incessants mouvements de troupes et
de trains. On a constaté que l'ennemi avait subi
des pertes très graves dans ses attaques obsti-
nées et vaines oontre le Mont Medatto, en Garnie.

Sur le Oarso, la nuit du 2 au 3 s'est passée
dans le calme.

Pendant la matinée, l'artillerie a bombardé,
par un tir bien réglé, des masses d'infanterie vi-
sibles pTès de Maroottini, et des colonnes de
marche sur la route de Rupa à Doberdo.

L'avance de nos troupes a continué à l'aile
gauche et au centre, où nous faisons de lents pro-
grès ; l'aile droite, au contraire, s'est bornée à
maintenir les positions précédemment conquises.
L'adversaire a tenté en vain de regagner le ter-
rain occupé par nous am Monte Dei Sei Busi,
mais il a été repoussé avec de graves pertes.

CADORNA.

La Roumanie marcherait
ROME, 4. — L'<Agenzia nazionale délia Stam-

pa» dit être informée de Bucarest que la campa-
gne entamée paT la presse roumaine à la suite
des dernières provocations allemandes va obtenir
un magnifique résultat. Dans les cercles politi-
ques, on assure, sans redouter de démentis, que
la Roumanie entrera en campagne vers la deu-
xième* quinzaine du mois d'août, faisant ainsi
tomber les derniers espoirs austro-allemands sur
le maintien de sa neutralité.

L'officieux «Giornale d'Italia> reçoit les mê-
mes informations :

« A de multiples signes, écrit-il, on reconnaît
clairement qu'il s'est formé en Roumanie, parti-
culièrement dans ces derniers temps, un état
d'âme semblable à celui de l'Italie au mois de
mai dernier. C'est inutilement que les Austro-
Allemands multiplient leurs manœuvres, exploi-
tent la retraite russe et répandent de fausses nou-
velles sur la guerre austro-italienne. La Rouma-
nie va rompre le cercle de séductions et de me-
naces dans lequel Berlin et Vienne voudraient
l'enfermer. Le sang, la culture, les aspirations
nationales, leurs intérêts réels, tont enfin pousse
irrésistiblement le peuple roumain vers nous,
vers ses frères, afin de compléter la ligue latine
qui s'étendra dorénavant des rives de l'Atlan-
tique à la dernière limite orientale de l'Europe. »

Selon quelques informateurs, l'entrée en cam-
pagne de la Roumanie serait imminente.

Un général autrichien mort du choléra
Les c Mûnchner Neueste Nachrichten > publient

l'information suivante, émanant du quartier mili-
taire austro-hongrois de la presse :

Le général de cavalerie Emile von Ziégler, com-
mandant d'un corps, est décédé le 1" août après
sept jours de maladie. Ainsi que l'a établi l'examen
bactériologique, la mort a été causée par le choléra
aaiatio.ua

Rupture turco-bulgare ?
LONDRES, 4 — Des renseignements de source

autorisée venus de La Haye permettent de déclarer
que les pourparlers entre la Turquie et la Bulgarie
relatifs â une œssionjle territoire ottoman à la Bul-
garie sont rompus.''

Selon ces informations, 1_ Turquie aurait déclaré
au gouvernement de Sofia qu'elle n 'avait aucune-
ment l'intention d'aecoMOT lsLïaQindre cession ter-
ritoriale.

Le retour de NfT Venizelos
LONDRES, 4 — On mande de Copenhague au

«Morning Post»: On signale une dépêche de Berlin
admettant actuellement en Allemagne le retour de
M. Venizelos au pouvoir, obligeant ainsi la Grèce
à entrer dans le conflit aux côtés des alliés. (Havas).

i*Wl YY
A la Douma

PETROGRAD, 3. — La Douma a accepté la for-
mule suivante proposée par le comte Bobrinsky, an
nom du groupe du centre et des octobristes-natio-
nalistes :

« S'inclinant devant les exploits glorieux et sans
précédents de nos valeureuses armées et de notre
flotte,

» Certifiant que l'année écoulée et les épreuves
militaires ont fortifié encore chez toutes les popula-
tions de l'empire la résolution inébranlable et una-
nime de poursuivre la lutte, avec les fidèles alliés,
jusqu'au succès final et de ne pas conclure de paix
avant une victoire complète,

> Admettant qu 'une victoire plus prochaine doit
être atteinte par le concours de toute la population
pour la création de nouveaux moyens de lutte exi-
geant l'affermissement de la paix intérieure et
l'apaisement et l'oubli de l'ancienne lutte politique,
ainsi que l'attention bienveillante des autorités à
l'égard des intérêts de tous les citoyens loyaux de
Russie sans distinction de langue et de religion,

» Estimant que seule peut conduire à une rapide
victoire l'union intime de tout le pays et du gouver-
nement jouissant de son entière confiance, expri-
mant sa foi inébranlable que les défauts existants
jus qu'ici dans le ravitaillement de l'armée seront
immédiatement écartés avec le concours des Cham-
bres et des grandes forces publi ques et que les la-
cunes coupables constatées subiront des peines sé-
vères indépendamment de leur situation officielle ;

» La Douma d'empire passe à l'ordre du jour .»

Etats-Unis et Mexique
Une escarmouche entre Mexicains et Américains

a eu lieu à la frontière près de Brownsville. Deux
Américains ont été blessés. Des renforts sont partis
sur les lieux. (Havas. ) .

NOUVELLES DIVERSES

Le Luxembourg ravitaille. — Mercredi après
midi, un nouveau train spécial , comprenant 15 va-
gons de farine, est parti pour le Luxembourg par
l Allemagne.

Nos importations
BERNE, 4. — Le < Bund » annonce que les

importations de l'étranger sont de nouveau plus
actives. Les transports de blé réguliers arrivent
par Genève dans la Suisse centrale. L'Allema-
gne envoie de nouveau du charbon. Le service
des autres marchandises aveo l'Allemagne est
très satisfaisant. De l'Italie, les entrées se sont
réduites-, ces jours derniers, à quelques vagons
de légumes et fruits .

€OUBRIBB BERNOIS

La nouvelle ordonnance sur les beaux-arts

Le bruit du canon, l'orage qui gronde de tou-
tes parts, les multiples soucis qui l'assaillent,
n'ont pas réussi à détourner le Conseil fédéral de
toutes préoccupations « idéales » , et c'est au mo-
ment où la guerre bat son plein qu'il a élaboré
et promulgué son ordonnance sur les beaux-arts,
laquelle vient de paraître et a déjà fait l'objet
de copieux commentaires de la pari de la presse.
Il est réconfortant, comme le dit le « Bund » , de
voir l'autorité fédérale, en ces temps de politi-
que « réelle » — oh ! combien ! — et de politique
à coup de fusils, ne pas négliger les questions de
nature plutôt académique et penser aux arts d'A-
pelle et de Phidias.

L'ordonnance nouvelle, inutile de le dire, trou-
vera des détracteurs. Nul ne peut, en effet, con-
tenter tout le monde et son père. Mais je crois
que la population , en général, l'accueillera avec
faveur. Je parle de cette partie du public, bien
entendu, qui s'intéresse aux choses de l'art, sans
être ce que l'ordonnance appelle des « laïques
éclairés ». Il était devenu -urgent , en effet, d'ap-
porter dans oe domaine une réforme que, de tous
côtés, l'on réclamait, surtout depuis le fameux
Salon de l'exposition nationale, trop critiqué, à
mon avis. En 1913 déjà, M. Heer 'avait présenté
une motion tendant à introduire certaines réfor-
mes dans ce domaine, et il s en était suivi aux
Chambres une discussion mémorable, discussion
parfois orageuse dont je vous avais transmis les
échos. En 1914, de nouveau, on se prit presque
aux cheveux, dans l'enceinte parlementaire, en-
suite de propos fort vifs touchant le salon de
l'exposition. La presse de tout parti et de toute
couleur s'en mêla, et, en haut lieu, on fut décidé-
ment obligé de reconnaître que cela ne pouvait
plus continuer comme cela, et qu'il y avait
€ quelque chose de pourri en DanemaTk ». C'est
alors que, s'aidant de spécialistes et de « laïques
éclairés », le Conseil fédéral élabora l'ordon-
nance sortie de presse oes jours, et qui est en
quelque sorte la conséquence de la motion Heer.

Simple laïque, tout ce qu'il y a de moins
éclairé, — en ces matières tout an moins, — il
ne m'appartient pas de porter un jugement sur
oette nouvelle œuvre législative. Je crois avoir
l'impression, toutefois, qu'au palais fédéral on
s'est rendu compte des fautes commises et des
abus du système antérieur et qu'on s'est honnê-
tement efforcé d'y remédier, spécialement en ma-
tière d'exposition et de oonoour3.

Le jury d'admission , en particulier, sera orga-
nisé autrement que jusqu'ici. Je ne vais pas
m'engager à discuter une question aussi délicate
et je ne voudrais pas faire croire ce qui n'est

peut-être pas. Mais on ne peut se défendre de
l'impression que La nouvelle ordonnance a voulu
ee prémunir oontre une partialité — peut-être
involontaire — des jurys antérieurs, lesquels sa-
crifiaient trop le classique à l'art moderne, et
¦parfois même à l'art éohevelê. C'est pourquoi le
Conseil fédéral a tenu à se réserver la nomina-
tion d'une partie des juré» (do onze qu'ils
étaient, ils ne seront pilus que neuf), atfin de
faire contrepoids. Si la commission des beaux-
arts, en effet, désigne comme membres du jury
un trop grand nombre de « modernes » (comme
c'est généralement le cas), l'autorité fédérale dé-
léguera la quantité nécessaire de « classiques »
(d'aucuns, irrespectueux, parlent déjà de « vieil-
les perruques », à grand tort), et coupera ainsi
court aux réclamations et aux disputes.

Coupera court ! Hunn ! Le peuple des artistes
est de nature si inflammable, le public s'inté-
resse de façon si singulière souvent à ces ques-
tions de beaux-arts que la meilleure ordonnance
du monde ne réussira pas à amener la paix sans
mélange. Mais, avec celle dont nous a doté le
Conseil fédéral, il y aura certainement progrès.
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Industrie hôtelière

BERNE, 5. — La commission d'experts pour
secours à l'industrie hôtelière a tenu hier deux
séances au palais fédéral, sous la présidence de
M. Muller, conseiller fédéral.

Le projet 'd'ordonnance 'du département de jus-
tice a donné lieu à une discussion assez vive au
COûTS de laquelle les représentants de l'industrie
hôtelière ont formulé les vœux signalés dans la
récente assemblée d'Interiaken. Les intéressés
espèrent que l'on tiendra compte de la situation
extraordinairement difficile des entreprises hô-
telières et que l'on améliorera dans oe sens les
dispositions du projet.

La plus grande partie des assistants se sont
prononcés en principe pour l'entrée en matière
SUT le projet , mais aucune décision n'a encore
été prise. Les nouvelles dispositions qui seront
enoore précisées par les proposants seront exa-
minées par le département de justice, puis unie
deuxième délibération aura lieu dans une quin-
zaine de jours.

Remise de peine
BRUXELLES, 5 (Wolff). — Le secrétaire du car-

dinal Mercier, Canonicus Wrancken, avait été con-
damné à un mois de prison pour résistance aux
armes allemandes lors de la dispersion d'un rassem-
blement à la porte de Malines.

Le gouverneur général lui a fait grâce de sa
peine. Tout ce qui peut être publié d'autre sur cet
incident est inventé.

Ce que disen t les Turcs
CONSTANTINOPLE, 5 (Wolff). — Commu-

niqué du quartieT-général :
Sur le front du Caucase nos troupes ont vio-

lemment attaqué les arrière-gardes ennemies qui
tentaient de protéger la retraites des forces prin-
cipales dans les positions des environs de Ha-
mour, à l'est de Kilidje et de Guedigui.

Nous avons chassé l'ennemi vers le nord et fait
150 prisonniers. Les Russes ont eu plus de 500
tués et 1000 blessés.

Nos détachements de poursuite ont occupé
Kara Kilere et les environs au nord de Hamour.

Sur le front des Dardanelles, le 3 août, vers
Ari Burnu, ont eu lieu des combats de tranchées
sans importance j» notre artillerie a détruit une
installation de lance-bombes ennemie sur notre
aile gauche.

Un croiseur ennemi a bombardé vainement
Altchitepe. Notre artillerie riposta et atteignit
un torpilleur ennemi qui s'éloigna.

Un aviateur ennemi a lancé une bombe sur
l'hôpital Eznie, au sud de Koumkalé, tuant un
blessé. Le 3 août , un croiseur et quatre torpilleurs
lancèrent un aéroplane sur Sighatykliman, au
sud de Smyrne. L'aéroplane jeta 3 bombes qui
tuèrent 3 personnes.

Les navires accompagnant l'aéroplane lancè-
rent 200 obus sur la localité ouverte précitée,
détruisant une maison.

Sur le reste du front , rien à signaler.

Contre la Turquie
LONDRES, 5 (Reuter). — On mande de Pa-

ris à l'agence Reuter qu'un officier de l'armée
italienne est arrivé au quartier général du port
expéditionnaire britannique dans la Méditerra-
née pour concerter une opération des forces ita-
liennes de terre et de mer avec les Anglais et les
Français contre la Turquie.

Mademoiselle Coralie Kœhler, à Neuchâtel, Ma-
dame, et Monsieur Fritz Dubied-Gueisbilhler , à Neu-
châtel , Madame Imer-Guoisbilhler et sa famille , à
Neuveville , Monsieur et Madame Adol phe Zbinden
et leurs enfants , a Cerlier , Mademoiselle Bertha
Zbinden , à Neuchâtel , Madame et Alonsieur B. Del-
lenbach-Zbinden et leurs enfants , à Neuchâtel , Ma-
dame et p\lonsieur Paul Buchenel-Bovet , aux Epla-
tures , Monsieur E. Kleining, à Londres , Monsieur
Fridolin Collette père , à Vercelles (France), Mesdemoi-
selles Cécile et Mathilde Collette , à Londres, Mes-
sieurs Léon , Henri , Joseph et Marcel Collette, sur
le front en France, ainsi' que les familles Gueis-
bilhler ont la douleur de faire part à leurs parents,
amis et connaissances de la perto cruelle qu 'ils
viennent de faire en la personne de leur chère et
regrettée mère, sœur, belle-sœur , tante, grand'tante,
cousine et parente ,

Madame Marie KŒHLER née GUEISBÏJHLER
qu 'il a plu à Dieu de rappeler à lui , le 4 août, dans
sa 65m* année , après une longue et pénible maladie.

Neuchâtel , le i août 1915.
Ne pleurez pas mes bien-aimés,
Mes souffrances sont passées.
Je pars pour un monde meilleur,
En priant pour votre bonheur.

L'ensevelissement aura lieu le samedi 7 août, à
1 heure de l'après-midi.

Domicile mortuaire: Hôtel du Vaisseau, Neuchâtel.
Prière de ne pas /aire de visites

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL
Terapér. en degrés eentlgr. £ § à V dominant 
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5. 7 h. _ _ : Temp. : 13.8. Vent : S.-E. CM: clair.
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Madame Léo Jeanjaquet,
Monsieur Alfred J eanjaquet,
Monsieur Gaston Jeanjaquet,
Monsieur Frédéric Jeanjaquet,
Monsieur Pierre Jeanjaquet ,
Mademoiselle Louisa Jeanjaquet,
ont la douleur de faire part à leurs parents, amis

et connaissances de la grande perte qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de

Monsieur Léo JEANJAQUET
Ingénieur

leur époux et père, enlevé à leur affection le 8 &o_ \
après une courte maladie, dans sa îb m" année.

Oressler, le 4 août 1915.
Selon le désir du défunt, il n'a pas été rend»

d'honneur.
Le présent avis tient Heu de lettre de falre paît

Madame veuve Eugène Henriod , à NeuchAtel ,
Monsieur et Madame Frits Henriod et leurs deux

enfanta, & Neuchâtel,
Monsieur et Madame Ernest Henriod et leur en>

faut , à Morat ,
Mademoiselle Laure Henriod , à New-York,
ont la douleur de faire part à leurs parents, ami»

et connaissances de la perte cruelle de

Mademoiselle Mathilde-Jolie HENRIOD
leur chère fille, sœur, tante, nièoe et cousine , qu*
Dieu a reprise à lui, dans sa 34ma année, après une
pénible maladie.

Pendant que mon oorps sommeille,
Demeure si près de moi
Qu 'aussitôt que Je m'éveille
Je me retrouve aveo toi.

L'ensevelissement aura lieu, sans suite, le 5 août,
à 1 h. s, à Olten.

Le présent avis tient lieu de lettre de falre pari

Monsieur et Madame Henri-E. Chable, à Colom-
bier , Madame et Monsieur Paul Jaquillard et lours
enfants , à Neuchâtel , Monsieur Frédéric Chable , à
Davos-Dorf , Mademoiselle May Chable, à Colombier,
Monsieur David Chable, à Lucerne, Madame Lucy
Poppe , à Berlin , Monsieur et Madame Félix Chable,
à Bôle , leurs enfants et petits-enfants , Madame Louise
Chable et ses enfants , à Colombier , Madame Paul
Barrelet , ses enfants et petits-enfants , è Enghein«
les-Bains , Madame Eugénie Quinche-Barrelet , à Nou.
châtel , ses enfants et petits-enfants, les famllled
Chable, Verdan , Barrelet et Leuba, ont la doulou i
de faire part de la perte cruelle qu 'ils viennent de
faire en la personne de leur cher et regretté fils,
frère , beau-frère , oncle, neveu , cousin et parent,

Monsieur Jean CHAULE
qu'il a plu à Dieu de rappeler à Lui le 2 août, dans)
sa 23°" année, à la suite d'un accident.

Veillez dono, car vous ne savez pas
h quelle heure le Seigneur doit venir.

Matth. XXIV, 42.
L'enterrement aura Heu jeudi 5 courant, à i h. %

de l'après-midi.
Domicile mortuaire : « La Colline », Colombier.
Le convoi funèbre fera halte quelques instants, ô

1 h. 40, devant le Café de tempérance.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire pari.

Madame Rose Benay-Eva, Madame et Monsieur
Alfred Barbezat-Benay et leurs enfants Jean et Ma»
deleine, à Lausanne , Madame Perret-Benay à Co-
lombier, Monsieur et Madame Benay-Berger ft Bou-
dry et les familles alliées ont la douleur de faire
part à leurs amis et connaissances de la grande
perte qu'ils viennent d'éprouver en la personne de
leur cher époux, père, beau-père, grand-père, frère,
beau-frère et parent,

MONSIEUR

Henri-Louis Benay-Eva
enlevé subitement à leur affection dans sa 65m* année.

Boudry, le 3 août 1915.

Seigneur, tu laisses maintenant
aller ton serviteur en paix.

Luo II, 29.

L'ensevelissement aura lieu jeudi 5 courant à
i heure de l'après-midi. •.••

Cet avis tient lieu de lettre de faire pari

Madame veuve Brugger et ses enfants : Monsieur
Eugène Brugger, à Genève, Monsieur et Madame
Jules Brugger-Ebersold et leurs enfants, Monsieur
et Madame Charles Brugger-Pahud et leur enfant, à
Lausanne, Mademoiselle Emma Brugger et son fiancé,
Monsieur Charles Engler , Mademoiselle Ida Brugger.;

Madame veuve Schneiter, Monsieur et Madame
Fritz Schneiter et leurs enfants , ainsi que les fa-
milles Gamboni , Petitpierre , Brugger, Barbezat,
Ludin , Mullener , ont la profonde douleur de faire
part a leurs amis et connaissances de la grande
perte de leur cher fils , frère, oncle, petlt-flls, neveu
et cousin,

Monsieur Louis BRUGGER
que Dieu a rappelé à Lui le 2 août , dans sa 27""
année, après une longue maladie patiemment sup«
portée.

Neuchâtel, le 2 août 1915.
Oh! vous que j'ai tant aimés sur la

terre, souvenez-vous que le monde
est un exil, la. vie un passage et le
ciel notre patrie. C'est là que Dieu
m'appelle aujourd'hui , c'est là que
j'espère vous revoir un jour.

L'ensevelissement aura lieu sans suite Jeudi
5 août, à 1 heure après midi.

Domioile mortuaire : Beroles 5.
On ne touchera pas

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de falre pari s,_
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